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De nombreuses heures de travail ont porté fruit lors du défilé du père Noël. Belle réussite 
pour le char alléçorique de l’école Allain St-Cyr. (Photo : Caroline Lafontaine) 


Services de santé en français à l’extérieur du Québec 





Plus de 20 millions pour 


mener des projets à terme 


Danny Joncas 


OTTAWA — Après une année 2008 
qualifiée d’année de transition, la Socièté 
Santé en français (SSF) entreprend une 
phase cruciale de sa jeune histoire, phase 
intitulée « En route vers 2013 ». C’est 
ainsi que de 2009 à 2013, l’organisme 
national compte travailler activement à 
l’amélioration des services de santé qui 
sont offerts aux francophones vivant à 
l’extérieur du Québec, tout en facilitant 
l’accès à ces mêmes services. 

Les détails de cette nouvelle phase 
ont été dévoilés le samedi 21 novembre 
à Ottawa par la SSF, dans le cadre de 
son assemblée générale annuelle. Es- 
sentiellement, l’organisme a profité de 
l’occasion pour revenir sur les progrès 
réalisés au cours de la phase 2003-2008 
avant de présenter un aperçu des fonds 
fédéraux dont bénéficieront la SSF et 
l’ensemble de son réseau durant la phase 
2009-2013. Récemment confirmés, ces 
investissements gouvernementaux pro- 
viennent de la Feuille de route pour la 
dualité linguistique du gouvernement 
Harper. 

« Nous avons, depuis 2003, fait nos 











preuves en bâtissant un regroupement de 
17 réseaux tout en réalisant une centaine 
d'initiatives qui ont amélioré de façon 
concrète et mesurable les services de 
santé », a dans un premier temps rap- 
pelé le président de la SSF, le Dr Brian 
Conway. 

« Mais aujourd’hui, nous passons 
d’un mouvement de réseautage et de 
revendication à un mouvement d’action. 
Nous aurons des ressources quinous per- 
mettront d’appuyer par des expertises la 
conception et la mise en place de services 
appropriés aux besoins. » 

«Notre plan reflète lemodèleunique de 
partenariat que nous avons créé au cours 
des sept dernières années », a poursuivi le 
Dr Conway au sujet du plan dont se dote 
l’organisme d’1c12013. Notons par ailleurs 
que ce plan a reçu l’aval des ministères de 
la Santé de chaque province et territoire. 

Ainsi, pour réaliser les diverses 1n1- 
tiatives prévues à l’intérieur de ce plan, 
la Société Santé en français et ses 17 
réseaux régionaux, provinciaux et terri- 
toriaux recevront 21,5 millions de dollars 
répartis sur quatre ans. D'autre part, le 
financement annuel dont dispose la SSF 
pour ses activités de réseautage passe de 











deux à trois millions de dollars. 

Parmiles objectifs quesefixe la Société 
Santé en français à la suite de l’obtention 
de ce nouveau financement, notons le 
développement d’un plus grand nombre 
de programmes et de services adaptés aux 
besoins de la population desservie, d’une 
plus grande sensibilisation des systèmes 
de sante aux effets négatifs des barrières 
linguistiques et culturelles, d’un appui 
plus prononcé aux professionnels de la 
santé ainsi que davantage de programmes 
de promotion de la santé. 

« Le travail est déjà commencé. Dix- 
neuf projets viennent d’être entrepris et 
nous lancerons bientôt un appel de pro- 
positions auprès de tous les partenaires 
désireux de collaborer avec la Société 
et les réseaux dans le but d’offrir à nos 
communautés de meilleurs services de 
santé », a précisé le Dr Conway. 

«En 2013, 1l faut pouvoir raconter une 
belle histoire. Bref, 1l faut raconter non 
seulement que les francophones en situa- 
tion minoritaire ont accès à de meilleurs 
soins de santé dans leur langue, mais que 
les anglophones en situation majoritaire 
s’inspirent de nos actions », a conclu le 
président de l’organisme national. 
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Aperçu de MétéoMédia 


pour l'hiver 


Dans son aperçu pour l'hiver, MétéoMédia prévoit 
une intensification d'El Niño. Le phénomène El Niño 
devrait atteindre une intensité modérée alors que la tem- 
pérature de l'eau continue à augmenter dans le Pacifique, 
au large des côtes de l'Amérique du Sud. On prévoit 
que les conditions associées à EI Niño auront un effet 
considérable sur les températures et les précipitations 
enregistrées au Canada au cours de l'hiver. 

Avec la présence de conditions liées à EI Niño, nous 
anticipons des températures au-dessus des normales 
pour toute la saison hivernale dans l'Ouest canadien. 
Pour l'est du Canada, en particulier le Québec et les 
provinces de l'Atlantique, on prévoit des températures 
qui avoisineront les normales. Les précipitations de- 
vraient être moins importantes que la normale dans le 
nord du Québec. A Terre-Neuve et au Cap-Breton, les 
précipitations seront plus abondantes que les normales 
à cause de tempêtes qui traverseront la région au cours 
de l'hiver. 

Pour les Territoires, la tendance chaude s'étendra du 
Yukon jusqu'à la partie ouest des TNO. Les précipitations 
seront près de la normale sauf dans l'est du Nunavut. 

« Un épisode El Niño d'intensité modérée n'a pas 
autant d'impact dans l'est du Canada que sur la région 
ouest du pays », indique Martin Bélanger, chef de service, 
Formation météorologique, à MétéoMédia. « Plus El 
Niño est intense, plus il est probable que les populations 
de l'est du pays connaissent des températures dépassant 
les normales. Nous nous attendons néanmoins à des 
températures près des normales pour l'ensemble de 























Le Programme de réserve 
pour pertes sur prêts dans 
l'industrie du porc 





Le Programme de réserve pour pertes sur prêts dans l'industrie du porc 
aide les éleveurs de porcs à combler leurs besoins de liquidités immédiats 
en accordant des prêts à long terme aux exploitations porcines. Pour 

que la demande de prêt soit prise en considération dans le cadre du 
programme, un éleveur de porcs doit fournir à une institution financière 
participante un plan d'affaires démontrant que son exploitation peut être 
viable et qu'elle a des possibilités raisonnables de rembourser le prêt. 





l'hiver. De fait, l'intensité d'El Niño devrait diminuer à 
mesure que l'hiver avancera. » 





Programmation d'hiver 

Dès le 30 novembre, la programmation d'hiver de 
MétéoMédia (Weather Network) est de retour en on- 
des, avec les conditions routières et le bulletin grippal. 
L'équipe de présentateurs supportée par 40 météoro- 
logues suivra l'évolution des tempêtes hivernales et 
transmettra des renseignements météorologiques de 
dernière heure et adaptés à leurs différentes activités 
hivernales et à leurs déplacements. 

Dans le but d'assurer la sécurité des Canadiens tout 
au long de l'hiver, MétéoMédia rehaussera son populaire 
bulletin de conditions routières d'un volet de prévisions 
des conditions routières. Ce nouveau bulletin routier 
présentera une prévision de l'état de la chaussée sur 
les autoroutes aux périodes de pointe du matin et de 
l'après-midi. 

« Pour nous, 1l est très important de fournir à notre 
auditoire une information à Jour. Ainsi, nous tenons nos 
auditeurs informés en tout temps et contribuons ainsi à 
leur sécurité, tout au long de l'hiver », explique Eliane 
Larouche, directrice de la Programmation. « Selon nous, 
cet ajout à notre programmation servira à merveille les 
téléspectateurs de MétéoMédia. » 

Pour plus de renseignements concernant l'aperçu 
de MétéoMédia pour l'hiver, veuillez visiter le meteo- 
media.com ou syntoniser MétéoMédia sur le câble ou 
par Satellite. 





























Les producteurs admissibles sont les particuliers, les sociétés de 
personnes, les sociétés de capitaux et les coopératives qui participent 
actuellement à la production porcine au Canada. Les formulaires de 
demande seront acceptés jusqu'au 1° mars 2010 inclusivement. Par 
contre, les producteurs sont invités à présenter leur plan d'affaires à une 
institution financière participante avant la date limite du programme afin 
de s'assurer l'accès au financement gouvernemental. 


Pour de plus amples renseignements : 


Composez le 1-877-842-5601 
Visitez le site Web agr.gc.ca/PRPPIP 


Agriculture et 
Agroalimentaire Canada 


Le 


Agriculture and 
Agri-Food Canada 


vi 


Canada 








L'adaptation aux changements climatiques 


Malgré le succès de la motion du Bloc Québe- 
cois à la Chambre des Communes sur la réduction 
des émissions de gaz à effet de serre, James Ford, 
professeur en géographie de l’université McGill 
demande aux Canada de ne pas oublier l’importance 
de l’adaptation face aux effets des changements 
climatiques. 

Selon le professeur Ford, les recherches sur 
l’adaptation du Grand Nord canadien face aux 
changements climatiques sont très peu avancées. 
« Il y a une faible planification sur les impacts des 
changements climatiques dans les Territoires. En 
conséquence, les développements actuels se basent 
sur un climat stable et risque de ne pas résister à 
la réalité des changements climatiques, affirme le 
professeur. Ainsi, des infrastructures peuvent être 
bâties sur des terres vulnérables au inondations reliés 
à la hausse du niveau de la mer ou sur du pergélisol 
en dégel ». 


Forum multimédia 


Le grand Forum multimédias Jeunesse, un évè- 
nement qui rassemble 30 participants francophones 
des trois territoires de 13 à 18 ans, aura lieu du 3 au 
7 décembre à Yellowknife. Les jeunes participeront 
à des ateliers de podcast, animation 3D, stop motion, 
effets spéciaux, création de jeux vidéo, cinéma et 
design graphique. Le 4 décembre en soirée, les jeu- 
nes seront ainsi présents pour le lancement officiel 
du documentaire On a perdu le Nord (un projet de 
Jeunesse TNO, la Fédération franco-ténoise, Patri- 
moine canadien et Francofonds) tourné l’an dernier 
dans les trois territoires avec la participation des 
jeunes. Action Médias du Manitoba sera présent 
pour aider à une groupe spécial de jeunes de faire 
la couverture médiatique des activités de la fin de 
semaine. Le Forum se terminera avec un spectacle 
de clôture mettant en vedette deux artistes de Yel- 
lowknife, Dana Sipos et Mary Caroline ainsi que 
Samian du Québec. 


Souveraineté arctique 


Le député de Western Arctic, Dennis Bevington, 
a demandé des clarifications sur les actions qu’en- 
tend prendre le gouvernement canadien face à une 
menace à la souveraineté de l’Arctique dans la mer 
de Beaufort et du conflit frontalier entre le Canada 
et les États-Unis. C’est un conflit qui remonte aux 
années 1970, époque où les Américains ont décidé 
que la limite historique que représentait la ligne 
longitudinale entre l’ Alaska et le Yukon n’était pas 
convenable et que ce qu’il fallait, c’était prendre 
une ligne perpendiculaire à la côte. Les États-Unis 
revendiquaient ainsi 2 1 000 kilomètres carrés d’eaux 
territoriales canadiennes en mer de Beaufort. 

Selon le député, en août, les États-Unis ont im- 
posé un moratoire sur la pêche commerciale dans 
les eaux de l’Alaska, y compris la partie de la mer 
de Beaufort revendiquée par le Canada. Le Canada 
a rétorqué par une note diplomatique mais entre- 
temps, on constate que les Etats-Unis planifient des 
installations de forage de pétrole et de gaz naturel 
dans la mer de Beaufort jusqu’à la frontière qu’il a 
fixée au Canada. En levant en 2008 un moratoire sur 
les forages dans la mer de Beaufort, les États-Unis se 
sont donné la liberté d’en faire dans leurs eaux et dans 
les eaux du Canada qu’ils revendiquent maintenant. 
Naturellement, ma question est de savoir comment 
le gouvernement va répondre à cette provocation. 

M. Deepak Obhrai, secrétaire parlementaire du 
ministre des Affaires étrangères, a répété que le Ca- 
nada est prêt à défendre sa frontière arctique contre 
les pays qui voudraient y porter atteinte. 
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Même si les artistes, les fonctionnaires, les consultants, les représentants de nombreux organismes n’ont fait 
que parler, le récent forum franco-canadien est une véritable percée au cœur des défis que doit relever le 
secteur des arts et de la culture francophone aux TNO. 


/Maxence ‘Jaillet 


Ils avaient tous l’envie de communiquer, d'échanger 
et de s’exprimer! Les participants du premier forum 
des arts, de la culture et de l’éducation à Yellowknife 
ont enfin eu l’occasion de partager leurs expériences, 
leurs opinions, leurs visions, et pour certains, leurs 
états d’âme. Avec, au terme de ce samedi 14 novembre, 
la satisfaction d’avoir fait un bon premier pas dans la 
bonne direction. 

Sous l’initiative de l’ Association franco-culturelle 
de Yellowknife, deux représentants de la Fédération 
culturelle canadienne-française sont venus animer les 
discussions et quelque peu façonner le déroulement de 
ce forum. L’un d’eux, Sylvain Aumont qui détient une 
expertise du développement culturel au Canada s’est 
bien rendu compte que les franco-ténois voulaient voir 
bouger les choses. 

« Nous ne sommes pas arrivés en leurs disant com- 
ment faire les choses, 1l fallait que ça viennent des 
intervenants, commente le directeur du développement 
culturel à la FCCF. Nous avons observé une grande 
ouverture provenant du secteur de l'Éducation vers l’art 
et la culture. Et les commentaires partagés ont donné de 
bonnes pistes de solutions à suivre aux TNO. » 

Pour Raymonde Laberge, qui représente le minis- 
tère de l'Éducation des TNO, ces trois domaines sont 
essentiels à la construction identitaire des individus. 
« Plus particulièrement à la construction identitaire 
francophone des élèves », a-t-elle souligné après le 
forum. Selon elle chaque domaine doit s’épanouir en 
incluant des liens avec les deux autres secteurs. « Ce 
forum a invité les participants à voir les liens (élëments 
rassembleurs) qui nous unissent et à trouver des façons 
de planifier des contacts, activités, etinterventions entre 
les trois domaines. Tout le monde devrait y gagner », 
a-t-elle élaboré. 

La journée s’est soldée sur un consensus. Il a été 
proposé qu’un comité arts, cultures et éducation soit 
































Caroline Lafontaine lors du Forum sur les arts, la culture et l'éducation (Photo : M. Jaillet) 


élaboré pour consolider les efforts de concertation et 
assurer un leadership à leur développement. S1 les 
membres de ce comité ne sont pas confirmés, 1l est 
toutefois certain qu’on veut y voir des représentants 
provenant de la culture, des écoles et des artistes. Syl- 
vain Aumont estime qu’un tel comité doit se donner des 
objectifs, autrement dit de se doter d’un plan d’action 
quinquennal. « Je crois à ça, dit-1l, un plan réaliste permet 
d’identifier les obstacles et de les contourner. » 
Durant la conférence, alors que l’audience déterminait 
l’état de santé des arts et de la culture, 1l a été clamé 
qu'aux TNO ces secteurs n’ont pas atteint leur plein 
potentiel. Aux yeux de tous, un des principaux maux 
du dynamisme de la culture et des arts francophones est 
l’absence d’un lieu d’expression, de développement et 














Festival de bière à Fort Smith 





Un succès sur toute la ligne 


La fin de semaine dernière a eu lieu le festival de bière annuel de Fort Smith, 
le « Festival de bières belges ». À moins d’une semaine de l’événement, il a 
été près d’être annulé faute d’inscription, quelle fut la surprise des 
organisateurs d’afficher plus que complet lors du fameux jour J. 


£Adith Vachon-Raymond 


« L’odeur de la tourtière, la bière qui coule à flot 
et les petites annonces sympathiques de l’agent de 
développement » seraient les termes exacts pour dé- 
crire cette belle soirée... selon les dires de Jacques 
Fontaine, l’agent de développement de l’ Association 
francophone de Fort Smith. À tout cela se sont ajoutés 
la musique live et la voix soprano de Karen Zaidan. 
Le résultat n’a pas fait déborder que quelques verres, 
mais aussi toute la salle. « À la dernière minute, nous 
avons même dû ajouté des tables et des chaises! », 
raconte encore tout excité Jacques Fontaine. La soirée 
a rassemblé une soixantaine de personnes. « Je pense 
que c’était magnifique et extrêmement populaire, 1l était 
vraiment à la hauteur des autres festivals! », affirme 
Lori Rutherford, qui était aussi bénévole au « Festival 
de bières belges », cette année. 

















La préparation d’une telle soirée est très ardue, non 
seulement 1ls doivent commander les bières de l’exté- 
rieur, mais 1l faut aussi en faire la promotion afin que 








l’événementn’amène pas l’AFFS à la banqueroute. L’an 
dernier, le succès de ce festival avait été incontestable, 
aussi les organisateurs ont cru pouvoir se fier à ses échos 
pour faire mousser la participation cette année. 

Par contre, seulement une semaine avant le festival, 
Jacques Fontaine pouvait compter le nombre d’inscrip- 
tion sur les dix doigts de sa main. Un gros tournoi de 
hockey se déroulait à Hay River, en plus d’un autre 
événement très populaire à Fort Smith, exactement 
la même date. « Je me suis mis en mode réaction 1m- 
médiatement et puis, je me suis demandé ce que l’on 
pouvait faire pour vendre tous les billets », raconte 
Jacques. I] a alors fait appel à son entourage et ses amis. 
Un bouche à oreille réussi puisque la soirée a affiché 
complet, des gens se sont même présentés alors qu’il 
ne restait plus de billets. 

Certes l’anecdote est amusante et la fin est heureuse, 
mais les organisateurs savent dorénavant que l’an pro- 
chain, la promotion sera importante et qu’il faudra faire 
davantage pour ne pas se faire prendre. Ils prévoient 
donc répéter cet événement très populaire et attendu 
par les gens de Fort Smith et des environs. 





























de création. Pour Oscar Aguirre qui a coordonné cette 
rencontre, c’est un sujet qui n’est pas facile à traiter, car 
dans le passé, 1l y a eu des propositions de faites, des 
idées développées 1c1 et là, mais au sein de la commu- 
nauté qu’elle soit scolaire, artistique ou politique rien 
n’est encore clair. D'ailleurs s’il avait un reproche à 
faire au sujet de ce forum, ce serait qu’encore une fois, 
les discussion ce sont achevées sur quelque chose de 
vague. « La formation du comité est encore flou, on a 
juste laissé la responsabilité à l’AFCY d’assurer une 
continuité, Je pense qu’on aurait pu mieux finir et se 
libérer de se problème de flou », termine-t-1l. 
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Les lumières de 
Noël du Canada 
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Les lumières de Noël du Canada 
scintilleront dès le 3 décembre 2000. 












































L'Assemblée législative des Territoires 
du Nord-Ouest et la ville de Yellowknife vous invitent 
à donner le coup d'envoi du temps des Fêtes et à 
venir allumer les lumières de Noël du Canada 
le 3 décembre 2009, de 16h45à18h 30. 


Les festivités débuteront à l'hôtel de ville de 
Yellowknife avec l'illumination des décorations 
extérieures de Noël. 


Ensuite, joignez-vous à nous dans 
l'édifice de l'Assemblée législative 
pour allumer les lumières de Noël flamboyantes 
à l'intérieur et à l'extérieur de l'édifice. 


Restez pour la dégustation de biscuits et de chocolat 
chaud, pour vous amuser et pour recevoir la visite 
d'un résident très spécial du Pôle Nord! 


Habillez-vous chaudement, 
emmenez vos enfants et venez célébrer 
avec nous et partager l'esprit des Fêtes. 


Pour de plus amples renseignements, 
téléphonez au 669-2230. 
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Éditoriai 


Du vrai travail 


L'ensemble du réseau Santé en 
français a vraiment de quoi se ré- 
jouir. Non seulement peuvent-ils 
prétendre avoir fait progresser les 
choses en matière de services de 

: | santé, mais en plus, ils reçoivent 
Plain Bessette 1 acsurance d’un financement stable 
pour les prochaines années pour continuer à faire 
avancer les choses 

On est donc loin du temps où des réseaux de santé 
se créaient mais sans que l’argent ne suive la cadence. 
Il faut avouer que ce secteur d’activité de la franco- 
phonie jouie maintenant de l’appui à part entière 
des gouvernements. En cette période de campagne 
électorale quasi-permanente, le thème de la santé 
demeure un sujet cher aux Canadiens et Canadiennes 
etles francophones ne font pas exception. Le contexte 
était donc très approprié pour cette annonce gou- 
vernementale. 

Ailleurs dans la francophonie, la situation n’est 
cependant pas aussi rose. Que ce soit dans le milieu 
des arts ou celui des regroupements culturels et com- 
munautaires, les intervenants ne peuvent se targuer 
d’avoir une oreille aussi attentive des ministres ou 
un portefeuille aussi plein. Tant dans les arts que 
dans le développement culturel, on aura beau obtenir 
du financement pour mettre en place des projets de 
réseautage, on sait qu’en bout de compte l'argent ne 
sera pas là pour ensuite soutenir le fonctionnement 
des nouvelles institutions. Et on repart ensuite vers 
de nouveaux projets qui seront probablement aussi 
voués à l’échec à long terme. | | LL. L | 

Jene crois pas que lemanqued”’appuigouvernemen- | - » f” bn 4 
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tal aux arts et à la culture soit dû tant à un dégoût de la 


sgentpolitique faceau milieu cultureletartistique, mais . 
plutôt dû au fait que ce ne soit pas un thème électoral . 
alléchant pour la population en général. En période La neige a enrobé tous les arbres à Fort Smith, ce qui donne un tout autre aspect à la ville 
de récession et de pandémie, «arrête la musique et à l'allure déjà très traditionnelle. Ce cliché sur la rue McDougal a été prise à peine à 500 


met-toi au travail (du vraitravail)» sera probablement mètres de l'artère principale de la petite ville. 
le message final qu’on recevra d'Ottawa. Es (Photo : Édith V-R.) 
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LA FRANCHISE LÉGENDAIRE DE STEPHEN HARPER 
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Langues officielles au Canada 


Remplacer une façon de faire qui a échoué 


Note : Le présent texte est une lettre ouverte de la présidente de la 


Fédération des communautés francophones et acadienne (FCFA) du Canada, Marie-France Kenny. 


Il y a peu de temps, on a célébré en 
grande pompe le 40e anniversaire de 
la Loi sur les langues officielles. On a 
consacré toute une semaine, début sep- 
tembre, à un rappel des grands moments 


trois fonctionnaires sur 10 ne puissent 
pas travailler dans leur langue même 
si c’est leur droit? 

Or, si on doit parler d’un échec, ce 
n’est pas la Loi sur les langues officielles 





qui ont marqué les quatre décennies de 
reconnaissance officielle du français et de 
l’anglais au Canada. Puis, la fanfare s’est 
tue et on est passé à autre chose. 

Mais que reste-t-1l de tout cela? A-t-on 
bien tiré les leçons des 40 dernières an- 
nées”? Ironiquement, à peine une semaine 








elle-même qui est en cause, mais bien la 
volonté politique et administrative de la 
faire pleinement respecter, une volonté 
qui est déficiente depuis 40 ans. Dans 
plusieurs cas, la façon d’appliquer la Lot, 
dans l’appareil fédéral, a été d’en faire le 
moins possible et de ménager la chèvre 














après les célébrations de septembre, le 
commissaire aux langues officielles, Gra- 
ham Fraser, se disait «considérablement 
inquiet » par rapport à la capacité des 
aéroports de Vancouver et de Toronto, 
qui accueilleront le monde entier lors des 
Jeux olympiques, d’offrir des services 
dans les deux langues. 

Voilà le symptôme d’un mal beau- 
coup plus profond, et on ne doit pas 
laisser se terminer l’année du 40e de 
la Loi sans en parler. Ce qui se passe, 
c’est qu’à plusieurs égards, la façon 
dont on s’y est pris pour appliquer et 
faire respecter la Loi sur les langues 
officielles est un échec. Comment 
expliquer autrement que seulement un 
bureau fédéral désigné bilingue sur qua- 
tre offre activement des services dans 
les deux langues aux francophones? 
Qu'on puisse se faire servir en fran- 
çais par la GRC à un point spécifique 
sur la Transcanadienne, mais pas 10 
kilomètres plus loin? Ou que dans des 
bureaux fédéraux désignés bilingues, 
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et le chou pour ne pas trop déranger, de 
répondre aux demandes ou aux plaintes au 
cas par cas et d’attendre un blâme officiel 
du commissaire avant d’agir. 

Doit-on se surprendre dans ce cas 
si, après 40 ans, les gouvernements se 
succèdent et toujours, les rapports du 
commissaire aux langues officielles par- 
lent de plafonnement, de stagnation, de 
recul, de manque de leadersh1p? 

Plus important encore, doit-on se sur- 
prendre si trois mois avant les Jeux de 
Vancouver, les aéroports ne semblent pas 
préparés à accueillir lemonde entier dans 
les deux langues officielles du Canada, 
comme ils en ont l’obligation”? 





Il faut que ça change 

À faire les choses de cette façon pen- 
dant 40 ans, à avoir le nez collé sur le 
strict minimum, on en a fini par oublier 
quels étaient les grands objectifs de la 
Loi sur les langues officielles : assurer le 
respect et l’égalité réelle du français et de 
l’anglais, appuyer le développement des 














Le parc national du Canada 
Wood Buffalo 


vous invite à 
participer à 
la 3° course de ski classique annuelle 
au lac Pine, 
le dimanche 29 novembre 2009, 
dès midi! 


Parcours de 1 km 
pour les skieurs « Jack Rabbits» 


Parcours de 4, 8 ou 15 km 
pour les skieurs plus téméraires 


Pour participer en tant que bénévole ou pour obtenir 
de plus amples renseignements 
sur la course, veuillez communiquer avec 
Ria Coleman au (867) 872-7960 


www.pc.sc.ca/buffalo 
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Canada 


minorités francophones et anglophones 
au Canada. Il est grand temps qu’on 
revienne à ces objectifs. 

Mais surtout, 1l est grand temps de 
tirer les leçons qui s’imposent après 
40 ans d’une méthode d’application de 
la Loi qui, clairement, n’a pas livré la 
marchandise, et de trouver une façon de 
faire mieux. 





Chronique politique federale 





La Fédération des communautés 
francophones et acadienne du Canada 
termine une année de réflexion de fond 
et en lancant une proposition de réforme 
en profondeur du régime des langues of- 
ficielles au Canada. Une nouvelle façon 
de faire pour assurer que la Loi sur les 
langues officielles soit enfin pleinement 
appliquée et respectée, mur à mur. 











avec “Jean-Sébastien ISlais 


Aller plus loin que le ones de 
garde : Le cas Iignatieff 


Il y a environ un an, Michael 
Ignatieff à su « tasser » Stéphane 
Dion et prendre les rennes du PLC 
avec une opinion publique qui lui 
était favorable : les libéraux, avec 
lui comme chef, ne pouvait que faire 
mieux. Toutefois, la tendance des 
derniers mois démontre beaucoup 
de difficultés pour le chef. Quelques 





fonctionnaire fédéral. Ils assureront 
au chefune meilleure compréhension 
des enjeux québécois afin de permettre 
au libéraux de demeurer la principale 
option fédéraliste au Québec. 











Ces gestes pour améliorer la garde 
rapprochée d’Ignatieff est bienvenu 
dans les cercles libéraux. Les récentes 








voix s'élèvent même pour prédire 
une performance électorale en deçà 
de celle de Dion. 





Les récents mouvements de person- 
nel dans la garde du chef démontre 
une volonté sérieuse de sa part pour 
changer la donne afin d’augmenter 
sa crédibilité auprès de l’électorat. 
Toutefois, les résultants des dernières 
partielles dénotent une faiblesse per- 
sistante du PLC à être perçu comme 
une alternative crédible à l’équipe 
Harper. 








Sondages après sondages, les Cana- 
diens semblent vouloir dire à Michael 
Ignatieff qu’il n’a pas su profiter des 
faiblesses (nombreuses) d’Harper. 
Devant sa faiblesse, le premier m1- 
nistre apparaît donc subitement plus 
crédible, populaire et compatissant 
de la situation de « monsieur tout le 
monde » . C’est donc sans surprise 
qu'après avoir engagé Rocco Rossi 
pour redresser les finances du parti, 
le chef de l’opposition à changé son 
chef de cabinet pour l’homme der- 
rière l’élection de Chrétien en 1993, 
Peter Donollo. L’idée est de pouvoir 
compter sur un chef de cabinet ca- 
pable de définir un type d’attaque 
qui permettra de montrer de manière 
efficace les faiblesses de ce cheftéfion 
qu'est Harper. 

















Le dernier acte de ce redressement 
stratégique est sans conteste l’arri- 
vée de poid-lourds québécois dans 
le giron du chef libéral. Le nouvel 
organigramme du bureau du chef 
de l’opposition montre que deux 
québécois seront aux cotés du chef 
libéral, soit Jean-Marc Fournier, ex- 
ministre québécois sous Jean Charest, 
et Mario Laguë, ex diplomate et haut 


élections partielles ont démontré cet 
urgent besoin: le NPD a maintenu 
ses acquis en Colombie-Britannique 
et a remporté la seconde place dans 
le comté montrélais d’Hochelagua. 
Les Conservateurs ont su ravir une 
forteresse au Bloc dans Rimouski. 


Cette tendance ne peut plus conti- 
nuer et le chef libéral l’a compris. 
Toutefois, des questions demeurent 
quant au genre de réponses offertes 
aux libéraux pour résoudre leurs 
difficultés : Pourquoi se fier aux 
stratèges de l’époque Chrétien et non 
pas recruter de jeunes canadiens aux 
idées innovatrices”? Pourquoi accepter 
de jouer la politique du meilleur clip 
médiatique? Qu’attendent les libéraux 
pour convier les intellectuels cana- 
diens les plus reconnu pour cerner les 
contours d’une éventuelle plateforme 
libérale capable d’attirer les libéraux 
déçus qui sont resté chez eux aux 
dernières élections ou les partisans 
«mou » du NPD? Le PLC demeure en- 
coreuneinstitution politique crédible. 
Toutefois, une trop longue inaction 
pourrait voir leur capital politique se 
dissoudre rapidement. 




















Il importe que le PLC, et Ignatieff 
au premier chef, s’exerce à accueillir 
les gens au sein du parti afin qu’il soit 
davantage Île reflet de la volonté des 
canadiens. Non pas un parti menotté 
par les faiseurs d’images publiques. 
C’est dans la mesure ou Ignatieff et 
son équipe seront créatifs par l’accueil 
de nouvelles idées qu’il se démarque- 
ront du style d’Harper. C’est dans la 
mesure où leur stratégie 1ra plus loin 
que le simple changement de garde 
qu’ils seront aux yeux d’une majorité 
de citoyens une équipe crédible pour 
nous gouverner. 
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Laith Vachon-Raymond 


« Je suis revenue plus tôt que prévu 
aux Territoires du Nord-Ouest », raconte 
Krystal De Neiva qui est en pleine phase 
d’adaptation à l’école élémentaire Joseph 
Burr Tyrell (JBT) de Fort Smith. La jeune 
femme de 20 ans, résidente de Hay Ri- 
ver, a passé les quatre derniers mois de 
sa vie en Belgique, chez un couple, des 
amis de sa famille, avant aboutir dans 
les classes d’immersion française de la 
petite ville ténoise. La Jeune femme a plus 
d’un voyage dans ses souliers, originaire 
du Québec, elle a tour à tour visité le 
Nouveau-Brunswick, le Portugal, pour 
finalement se retrouver aux Territoires du 
Nord-Ouest, où sa famille habite depuis 
plus de huit ans. 

Ses deux premières semaines à JBT, 
elle les a passées comme bénévole dans la 
classe de Marla Chassé. «Les enfants qui 
étaient présents dans le programme l’an 
dernier m’ontreconnue! », raconte-t-elle 
encore ébahie. Krystal De Neiva a tôt fait 
d’apprendre chaque nom, « la deuxième 
Journée Je les connaissais tous par coeur! 
» Très bientôt, elle prendra partaux autres 
classes de français langue seconde de 
l’école, en plus de poursuivre dans la 
classe d'immersion de Mme Chassé. Elle 
a été engagée à sa troisième semaine aux 
TNO, une petite formation lui a été don- 
née à Yellowknife. Elle s’est entretenue 























Immersion francophone à Fort Smith 


L'équipe est complète 


Le 21 octobre, Krystal De Neiva Mateus était à Bruxelle, quelques jours plus tard à peine, elle 
s’est retrouvée à près de 7 058 kilomètres de la capitale belge, assise dans une classe d’immersion 
française, à Fort Smith. Récit d’une arrivée mouvementée. 


avec les deux 
moniteurs de 
la capitale, ils 
lui ont prodi- 
gué d’excel- 
lents conseils 
qu'elle dit 
conservés 
précieuse- 
ment. « Je 
vais les utili- 
serc’estsüret 
je vais les mo- 
difier selon 
ma façon de 
faire », aJou- 
te-t-elle. 
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Pas juste une job 

«Je ne veux pas considérer cet emploi 
comme seulement un emploi », confie- 
t-elle à propos de son nouveau rôle de 
monitrice. « Je sais que Je ne ferai partie 
que d’une toute petite part de la vie de 
ces enfants, mais c’est important pour 
moi de participer à leur futur de cette fa- 
çon», partage la monitrice, consciente de 
l’univers particulier que représente l’1im- 
mersion française dans une toute petite 
ville nordique. Avec toute sa douceur et sa 
compréhension, elle accompagne chaque 
Jour les élèves dans leurs apprentissages 
par des activités ciblées. La monitrice 
ne croit pas qu’elle se lancera en en- 











Réserve de parc national du Canada Nahanni : 


Planifier l’avenir de la Nah?a Dehé 


L'Équipe du consensus de la Nah?a Dehé (Première nation du Dehcho 
et Parcs Canada) est en train d'élaborer un nouveau plan de gestion 
pour la Réserve de parc national du Canada Nahanni. Vous êtes invités 
à venir donner votre avis sur la future gestion du parc! Venez nous voir 
pour discuter de la vision et de la marche à suivre. 


FORT SIMPSON 


LE 3 DÉCEMBRE 2009 


Séance portes ouvertes communautaire avec grignotines : 


au centre récréatif, de 19h à 21h. 


NAHANNI BUTTE 


LE 7 DÉCEMBRE 2009 


Séance portes ouvertes communautaire avec grignotines : 


au gymnase, de 19haà21h. 


Des réunions seront organisées avec le chef et le conseil à Wrigley, à 
Fort Simpson, à Fort Liard et à Nahanni Butte, ainsi qu'avec les chefs 
métis. Nous encourageons les résidents de la collectivité à nous faire 


part de leurs commentaires. 


Pour de plus amples renseignements, veuillez contacter : 
Réserve de parc national du Canada Nahanni : 867-695-3151 
Première nation du Dehcho : 867-695-2355 


Courriel : Nahanni.Plan@pc.gc.ca 
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Pour les deux femmes, il s'agit d'une belle façon d'allier 
le travail et la famille ensemble dans un but commun: 
apprendre le français aux petits anglophones. 
Crédit: Édith V-R 


seignement, 
par contre, 
elle vit plei- 
nement son 
ÉXDÉTICNCE 
avec les pe- 
tits bilingues 
en herbe. Les 
enfants le Jui 
rendent bien. 








Une rela- 

tion bien 

particu- 
lière… 

« C’est 
trippant de 
la voir s’épa- 
nouir et travailler avec les enfants », 
apporte pour sa part Marla Chassé, qui 
se trouve dorénavant à faire équipe avec 
sa fille. « Sa relation avec les enfants 
est comme celle que j’ai avec eux, il a 
tellement d’amour dans ma classe! », 
se réjouit Mme Chassé qui se dit gâtée 
d’avoir la chance d’avoir cette relation 





réseau 


TNO SANTÉ 


en français 


très professionnelle avec sa fille. Elle 
raconte en pouffant de rire qu’elle est 
agréablement surprise de voir que sa fille a 
bien hérité de ses racines, la famille étant 
pour la plupart dans l’enseignement. 

Mettre en diapason les forces et les 
faiblesses de chacun, les encourager po- 
sitivement à s’améliorer tout en évoluant 
en équipe avec les autres élèves sont des 
défis que Krystal De Neivas’apprête à re- 
lever avec brio. Les fillettes de la 2e année 
n’ont pas tardé à tomber en amour avec 
cette gentille brunette qui, de surcroît, 
dessine comme un charme. « Ce sont des 
jeunes très interactifs, 1ls sont conscients 
de ce qui se passe autour d’eux », expose 
Krystal De Neiva. L'ouverture d’esprit et 
le désir de réussite des enfants rendent 
son travail facile et agréable. Déjà après 
presque un mois, Krystal De Neiva, qui 
caresse l’idée de se lancer en illustration, 
réussit à insuffier une parcelle de son 
bagage culturel et artistique aux jeunes. 
« Je ne sais pas comment je faisais avant 
sans elle! », s’exclame pour terminer, 
Mme Chassé. 











Chronique ŒNO Santé 


Les médecine alternative et classique 
peuvent-elles coopérer? 


Comment soigner le mal de dos? 
L'insomnie? Les allergies? Les 
remèdes à base de plantes sont-ils 
vraiment sans danger? Sont-ils ef- 
ficaces? Le yoga a-t-1l une action 
sur la dépression? Aujourd'hui, nous 
avons pris conscience qu'il existe une 
puissante interaction entre l'esprit, 
le corps et l'environnement. Fondée 
sur cette conviction, sommes-nous 
proche à une approche révolution- 
naire de la santé, où la personne 
est considérée dans sa globalité et 
placée au centre du processus de 
guérison. 

Un Congrès d’information sur les 
médecines alternatives et complé- 
mentaires (MAC) s’est tenu à l’Uni- 
versité de Sherbrooke, au Québec. 
Ce congrès a réuni 200 étudiants 
en médecine venus entendre parler 
de naturopathie, d’ostéopathie, de 
chiropratique, de médecine chinoise 
et de la pratique des sages-fem- 
mes. 

En effet, l’efficacité des médeci- 
nes alternatives et complémentaires 
(MAC ) est de plus en plus confirmée 
par des données probantes. Mais, 
ce sont avant tout les demandes de 
la population qui font changer les 
choses. Par exemple, pas moins de 
85 % des Québécois sont favorables 
à la reconnaissance des MAC. Par 
exemple, en soins palliatifs, 1l est 
désormais normal d’utiliser l’aroma- 
thérapie et la musicothérapie; et dans 








les cliniques de douleur, on emploie 
des techniques comme l’hypnose ou 
l’autohypnose. 

De nombreux obstacles restent à 
franchir avant que les MAC ne s’in- 
tègrent au système de santé. Même s1 
un grand nombre de personnes sont 
pour la reconnaissance des MAC, 
71,5% de la même population croit 
qu'il y a trop de charlatans parmi eux 
et que ceci est un frein important 
à recourir à leurs services. Peut- 
être qu’une reconnaissance et une 
réglementation par les organismes 
officiels pourrait ainsi éliminer les 
quelques charlatans qui nuisent à la 
réputation de professions entières. 

Juste rappeler que quand on parle 
de médecines alternatives et complé- 
mentaires, elles sont aussi connues 
sous les noms de médecines paral- 
lèles, médecines holistiques, méde- 
cines douces, médecines naturelles 
ou médecines traditionnelles. 





Source: 
wWww.passeportsante.net 


La chronique TNO santé est pré- 
parée par le Réseau TNO Santé 
en français et se veut un espace 

d'échanges et d’information. 
Contact: www.reseautnosante.com:; 
santef@franco-nord.com 


Nouveaux employés au CDÉTNO 


La famille s’agrandit 


L’employabilité et le recrutement seront mis de l’avant, 
dans la prochaine année, au Conseil de développement 
économique des Territoires du Nord-Ouest (CDÉTNO). 
Deux nouvelles employés ont été embauché 
pour prêter main-forte. 


Laith Vachon-Raymond 


Johanne Marineau et 
Françoise Blanchard sont 
les deux nouveaux mem- 
bres de la petite famille du 
CDÉTNO, à Yellowknife, 
depuis le mois dernier. Leur 
arrivée permettra au CDÉ- 
TNO de mettre l’emphase 
sur l’employabilité et le 
recrutement, deux missions 
très importantes pour le 
conseil. 

Par l’embauche de ses 
nouvelles personnes, le 
CDÉTNO compte répon- 
dre à un besoin criant de 
la communauté ténoise, et 
« cela passe par le support 
de nos entrepreneurs dans 
le recrutement de candi- 
dats qualifiés et de nos 
chercheurs d’emploi », 
soutient Jean-François Pi- 
tre, président du CDÉTNO. 
Auparavant, ces deux man- 
dats étaient confiés à une 
seule et même personne, 
dorénavant, la tâche a 
été divisée entre les deux 
coordonnatrices. 

Johanne Marineau oc- 
cupe le poste de coordon- 
natrice de projets, c’est à 
elle que revient le mandat 
de l’employabilité. « Mon 
poste est rempli de petits 
mandats que je dois réa- 
liser », explique la dame. 
Elle s’affaire à accueillir 
les chercheurs d’emploi 
et à les accompagner dans 
leurs multiples démarches. 
Mme Marineau travaille 
à l’élaboration d’un pro- 
gramme de formation qui 
comprendra une présenta- 
tion du marché du travail 
aux Territoires du Nord- 
Ouest, des trucs pour éla- 
borer un curriculum vitae 
et quelques techniques 
d’entrevue. « Un autre 
projet prendra aussi forme. 
En janvier, je développera 
un programme de rétention 
des employés pour aider les 
entreprises à garder leurs 
employés », ajoute la coor- 
donnatrice de projets qui dit 
s’être déjà mise au parfum 
dans le dossier. Outre ces 
tâches, c’est aussi elle qui 
représentera le CDÉTNO 
dans les foires d’emploi 
d'ici et d’ailleurs au pays, 
surtout au Québec. 

Pour sa part, Françoise 
Blanchard est coordonna- 
trice de recrutement. Elle 
a acquéri d’importantes 
notions dans le domaine 
grâce à son emploi au 
recrutement des anima- 
trices d’événement d’une 
importante compagnie de 


























brasserie au Canada. Au 
CDETNO, elle dévelop- 





peraun plan derecrutement 
dont elle fera ensuite la pro- 
motion auprès des entrepri- 
ses du territoire. « Je veux 
aussi briser les préjugés des 
gens au sujet des TNO », 
raconte-t-elle en soutenant 
que le marché du travail 
aux TNO est exceptionnel 
pour lesnouveaux arrivants 
sur le marché qui veulent 
acquérir de l’expérience. 
«Yellowknife est vraiment 
cosmopolites, les gens 
sont sympathiques et 1l y 
a moyen d’aller manger 
dans toutes sortes de res- 
taurants », cite-t-elle en 
exemple. La mise à jour 
du site web des CDÉTNO 
lui a été confiée, de même 
qu’une partie de la logis- 
tique entourant les foires 
d’emploi auxquelles parti- 
cipera Mme Marineau. 
Les deux femmes sont 
arrivées 1l n’y a que quel- 
ques mois aux Territoires, 
elles disent s’être très bien 
acclimatées à leur nou- 
velle vie. Mme Marineau 
siège d’ailleurs maintenant 
comme secrétaire au sein du 
conseil d'administration de 
l'Association franco-cultu- 
relle de Yellowknife. Mme 
Blanchard a quant à elle 
décidé d’occuper un autre 
emploi, en plus de celui 
qu’elle a au CDÉTNO, en 
effet, elle est serveuse au 
pub BlackNight. Ces deux 
emplois lui ont permis dese 
créer un bon réseau social 
etdes’épanouir. « Jetrouve 
qu’en tant qu’étudiante 
fraîchement graduée, j’ai 
été chanceuse de trouver 
un bel emploi comme 
ça! », s’exclame la jeune 
femme qui vient tout juste 
de terminer son baccalau- 
réat multidisplinaire en 
psychologie, sociologie et 
marketing à l’université de 
Moncton. Elle affirme à qui 
veut l’entendre que « Yel- 
lowknife est peut-être une 
ville froide, mais elle a le 
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coeur chaleureux etc’estce 
qui fait fondre la neige! » 
Le moins que l’on puisse 
dire c’est que le CDETNO 
a quant à lui recruter deux 
nouveaux membres, bien 
décidées à faire partie de 
la famille. 


Gouvernement 
du Canada 
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Government 
of Canada 


Avis de déménagement 


Le ministère du Patrimoine canadien, bureau de 
Winnipeg, situé au 275, avenue Portage, 2° étage, 
déménagera le 30 novembre 2009 au : 


510-240 avenue Graham 


WINNIPEG MB R3C 3R5 


Pour de plus amples renseignements : 204-983-3601 
(Les numéros de téléphone demeurent inchangés.) 


Canada 





PROJET VERT L'AVENIR 
Chronique d’écosurvie 


Martin ‘Dubeau Se 


L'ATTITUDE OU LATITUDE 


Il y a près de dix ans Je quittais le Québec pour 
m'installer à Yellowknife aux Territoires du Nord- 





toutes ces expériences m'ont permis de réfléchir 
à beaucoup de questions dont on ne parle souvent 
que superficiellement. D’où nous viennent notre 





Ouest, tout au bout d’une route qui ne va nulle 
part. J’ai quitté le Québec sur un coup de tête. La 
tension politique du moment aidant, la coupure 
se fit sans trop de dommage émotionnel. Comme 
pour plusieurs personnes, le Nord fut une plaque 
tournante dans ma vie. Aujourd’hui je quitte un 
autre chez-moi. Cette fois le départ s’est préparé 
pendant plus de trois ans. 


Il y a dix ans 1l m'aurait été presque impossi- 
ble de penser écrire une chronique de ce genre. 
Aujourd’hui J'ai peine à imaginer que j'ai pu 
attendre si longtemps. Le Nord m’a-t-1l changé 
ou est-ce que j'aurais changé même s1 je n’étais 
pas parti du Québec ? J’ai tendance à penser que 
même s1 la graine de la réflexion écologique était 
probablement déjà en moi au Québec, le Nord a 
certainement aidé à la faire germer. 








Rares sont les personnes qui passent par le Nord 
et en ressortent inchangées. Alors que J'écris ces 
mots sur un ordinateur dont la source d’énergie 
est un petit ruisseau à quelques mètres d’ici, Je 
ne peux qu'être reconnaissant d’être passé par 
ce nord. Ce rêve de vivre aussi près de l’autosuf- 
fisance que possible je l’avais au Québec, mais 
c’est à travers les extrêmes de la vie au nord du 
601ème parallèle que je l’ai vu devenir réalité. Au 
« woodyard » dans la vieille ville à Yellowknife 
où l’unique source d’énergie était une rallonge 
connectée à une maison avoisinante. À Pontoon 
sur Ingraham Trail où eau courante voulait litté- 
ralement dire courir avec les deux 5 galons qu’on 
ramenait du lac. Et dans la maison mobile avec ses 
murs d’un pouce et demi contre le froid arctique; 




















énergie, notre nourriture et notre confort physique 
(souvent rattaché au confort intellectuel). 


S1 je n’étais pas passé par le Nord, pourrais-je 
contempler la réelle possibilité que j’a11c1 d’élever 
des poules et des lapins pour nourrir notre famille ? 
Difficile à dire. Pour moi, Yellowknife, ses gens 
et ses expériences, ont été une forme de support 
et d'inspiration. Une énergie qui m’a permis de 
continuer à croire qu’il allait m'être possible d’aller 
au bout de mes rêves. L’or et les diamants que bien 
des individus sont venus chercher dans le Nord à 
travers le temps, je les ai trouvé dans les amitiés 
que J'ai eu la chance de développer avec les gens 
du nord. Karley, Émile et moi sommes responsa- 
bles et fiers du style de vie que nous avons choisi, 
mais plusieurs d’entre vous ont été une source 
d’inspiration avec laquelle nous continuerons de 
vivre pour le restant de nos Jours. 




















En espérant que ces chroniques qui vous par- 
viennent maintenant de l’autre bout du monde 
pourront aussi être une source d’inspiration pour 
ceux et celles qui croient que notre bonne vieille 
terre mérite d’être traitée plus délicatement qu’elle 
ne l’ait présentement. 








Martin, 
Yalakom Valley, Colombie-Britannique 
12 novembre 2009 
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Une collaboration mystere 


collaborateurs et collaboratrices. De la 
chronique environnementale de Martin 


Depuis le mois d'avril, le journal 
L'Aquilon a accueilli quelques nouveaux 


Élève de la semaine à l'école Boréale 


Kelden Hendrickson 
Kelden est très gentil avec ses amis et est toujours prêt à aider les autres. Il 
participe très bien et est toujours à l’écoute pendant les activités. On aime 
beaucoup l’avoir dans la classe de pré-maternelle! 


Felicitation: 
aux. boursiers 


La Fondation Donatien-frémont, en collaboration avec la 
Fondation de La Lité collégiale, remet des bourses d'études à 
des jeunes francophones issus de milieux minoritaires afin de les 
appuyer dans leur formation académique dans les divers domaines 
de la communication et de la presse écrite. 













FRÉDÉRIK LAROUCHE 
Angus, Ontario 
Sc. politique / Admin. Publ. 
Univ. d'Ottawa 


AMÉLIE CANTIN 
Ottawa, Ontario 
Comm.et Science politique 
Univ. d'Ottawa 


PRISCILLA PILON 
Dubreuilville, Ontario 
Communication Publique 
Univ. Laurentienne 
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Summerside, L'Île du Prince-Édouard 


Dubeau, en passant pas les Jolies photos 
de Caroline Lafontaine, la chronique 
de politique fédérale de Jean-Sébastien 
Balis, la chronique jeunesse d'Amber 
O'Reilly, nous tentons d'offrir un contenu 
de plus en plus diversifié à nos lecteurs 
et lectrices. 

Cette semaine, nous accueillons la 
collaboration d'une personne mystère qui 
nous offre son regard personnel dans une 
série d'illustrations intitulées «Le monde 
à l'envers ». 

Nous avons aussi décidé d'en faire un 


jeu pour les lecteurs du journal. Jusqu'au 
mois de mars 2010, nous allons conserver 
le secret de l'identité de cette personne. 
Au fil des semaines, nous allons dévoiler 
des indices et en mars, nous remettrons 
un beau cadeau à la personne qui sera en 
mesure d'identifier la personne responsa- 
ble de ces illustrations. S'il y a plus d'un 
participant qui identifie cette personne, 
un tirage au sort aura lieu pour déterminer 
le gagnant. 

Pour participer, 1l suffit d'envoyer un 
courriel à direction aquilon(@mac.com 


Le opuolu à SISAUS,| 
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NL. Lo Ottawa, Ontario 
| NS ET GT Conception graphique 
VA ip Cité Collégiale 





JACQUES GALLANT 


Information et communication 
Univ. de Moncton | 








GENEVIÈVE FREYNET 
Sainte-Anne, Manitoba 
Communication 
Univ. d'Ottawa 
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ANNIE RENAUD 
Ottawa, Ontario 
Journalisme écrit 

Cité Collégiale 


« GENEVIÈVE DUPUIS 
Moncton, NB 

Sciences de la communication 

Univ. de Montréal 
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La Fondation Donatien-Frémont, de concert 


avec la Fondation de La Lité collégiale, offre de nouvelles bourses d accès 
l à des étudiants de première année inscrits au programme de journalisme 
écrit de La Lité collégiale. La Boursière pour l'année 20Û8 est : 
8 Annie Renaud ( Lité Collégiale, Üttawa, ON) 









JANIE HACHÉ PASCAL RAICHE-NOGUE 
Tracadie-Sheila, NB 
Communication 


Univ. d'Ottawa 


HÉLÈNE BOULAY | 
Bathurst, NB | 
Histoire et science politique  ! 
Univ. d'Ottawa | 


Moncton, NB 
Communication Publique Î 
Univ. Laval Le 
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Dimanche après-midi, une tren- 
taine de personnes ont marché 
dans les rues d’Iqaluit dans le 

cadre d’une marche de sensibilisa- 
tion au diabète. La Ville d’Iqaluit, 
en collaboration avec le ministère 
de la Santé et des Services sociaux 
du Nunavut, a ensuite invité la 
population à un rassemblement au 
Franco-Centre. Aliments santé, pr- 
estation musicale d'artistes locaux, 


Hunavut Food Guide Bingo 


bingo sur le guide alimentaire du 
Nunavut et distribution de docu- 
mentation sur le diabète ont per- 
mis aux participants d’en appren- 
dre davantage sur cette maladie et 
sur les clés d’un mode de vie sain. 


C.P. 


Vancouver 2010 : 


place aux francos 





QE 
FRANCOPHONIE 


Cecile Guérin 


Le 23 septembre 2009, James Moore, 
ministre du Patrimoine canadien et des 
Langues officielles, a annoncé à Vancou- 
ver un appui de 1,7 M$ du gouvernement 
du Canada pour la réalisation de la Place 
de la francophonie. Le lendemain, un 
communiqué de presse était envoyé aux 
médias pour confirmer la présence d'un 
« quartier francophone » sur Granville 
Island du 10 au 28 février 2010. 

Une occasion exceptionnelle pour met- 
tre en valeur la francophonie canadienne, 
ce sont 10 000 médias qui sont attendus 
pendant la période des jeux olympiques. 
Les francophones ont aussi une place à 
jouer pendant cette période de fête. 

La place de la francophonie veut 
rassembler un maximum de personnes 
aux niveaux national et international. 
Elle prendra une allure de grande fête 
familiale avec comme point d'intérêt la 
« francophonie ». 

La programmation des spectacles 
prime avant tout sur les meilleurs artistes 
francophones du pays, les premiers invi- 








Photo : Ed Maruyama 


ee 


tés confirmés sont : Ariane Moffatt, Mes 
Aïeux, Pierre Lapointe, Daniel Lavoie et 
Gregory Charles. D'autres artistes de la 
scène internationale sont aussi attendus. 
Les spectacles seront produits sur la grand 
scène chaque soir de 18h30 à minuit. 

Mais la Place de la francophonie, 
c'est aussi un pavillon appelé « le bistro 
sport », un point de rassemblement pour 
soutenir les athlètes des Jeux et boire à 
leur santé! 

Sur un autre thème, vous aurez aussi 
la chance de déguster des plats du ter- 
roir et découvrir les attraits touristiques 
francophones du pays sous un même 
chapiteau « le marché des saveurs et la 
route touristique ». Les exposants vous 
accueilleront tous les jours de midi à 23h 
du 10 au 28 février 2010. 

Pour ceux qui souhaitent investir 
du temps, de l'énergie et de la bonne 
humeur, vous avez la possibilité de 
soumettre votre candidature comme 
bénévole jusqu'au 15 décembre 2009 
en communiquant avec Joannie Bouf- 
fard par courriel : benevoles@place- 
franco2010.ca. 











Le Nunavut en bref 


Nouvelle résidence 
pour les patients 





Une nouvelle résidence pour les patients est en construction à Iqaluit. Cette 
nouvelle installation permettra aux résidents de la région de Baffin de continuer 
à recevoir des soins et des services lorsqu'ils doivent recevoir des soins externes. 
Cette résidence de 90 lits est située en face de l’hôpital Qikiqtani à Iqaluit et devrait 
ouvrir ses portes en avril 2010. Les résidences pour patients fournissent un lieu de 
résidence aux Inuit du Nunavut admissibles au Programme de soins de santé non 
assurés (SSNA) lorsqu'ils doivent se déplacer à l’extérieur de leur communauté 
pour recevoir des soins médicaux, a précisé le ministre de la Santé et des Services 
sociaux, Tagak Curley. 











Plaidoyer pour un centre 
des arts à laaluit 


Un regroupement en faveur de la création d’un centre des arts à Iqaluit est en 
train de se former. L’auteure-compositeure-interprète Ellen Hamilton, et Heather 
Daley, directrice exécutive du Festival des Arts Alianait, souhaitent créer un comité 
qui défendra cette idée devant le gouvernement territorial. Une première réunion 
se tiendra la semaine prochaine. En ce moment, le Nunavut est la seule juridiction 
canadienne qui n’a pas de lieu permanent où les artistes, musiciens et troupes de 
théâtre peuvent se produire. 
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Curling 


Le Nunavut au Dominion 


| 





Petites annonces 
communautaires 


Souper-bénéfice pour les 15 ans 
de CFRT Radio Iqaluit 

CFRT célèbre ses 15 ans! Pour souligner l’occasion, 
toute l’équipe de la radio vous invite à une souper-bé- 
néfice le jeudi 3 décembre. Animation musicale assurée 
par les animateurs de CFRT, prestations live de Karen 
Mackenzie, Gregory Patrick McLaughlin et Brandon 
Quigley. Prix de présence dont billets d’avion Iqaluit- 
Ottawa, gracieusete de First Air. Ouverture des portes 
: 18h. Souper servi à 19h. Billets : 45$ En vente au 
Franco-Centre (Édifice 981). Tous les profits serviront 
à acheter du nouvel équipement pour le studio. 

Infos : Caroline 979-4606 poste 24 cpelletier@ 
nunafranc.ca 


Vente de décorations de Noël 
du Collège de l’Arctique 
Les étudiants des programmes de Joaillerie et de 
travail sur métal du Collège de l’Arctique du Nunavut 
vous invitent à la vente annuelle de décorations de Noël 
au campus principal Nunatta du Collège de l’ Arctique 








Photo : The Dominion Curling Club Championship no eme bou 
Equipe masculine représentant le Nunavut au Championnat des clubs de curling Dominion : | 


Ed Sattelberger (capitaine), Dennis Masson, Craig Welsh et Steve Sharpe 


Vente d’artisanat de Noël 
Samedi 28 novembre au Parish Hall de 10h à midi 


Deux équipes du club de curling d’Iqaluit, soit celles des capitaines Ed Sattelberger et 


Kristy Frampton représentent le Nunavut au Championnat de curling Dominion au St. Uranium : parlons-en! 
George's Golf and Country Club, à Toronto jusqu’à dimanche. Le Championnat des clubs Séance d’information publique concernant les 
de curling Dominion est un événement annuel où s'affrontent les équipes masculines et Principaux enjeux de l’industrie minière auxquels fait 


féminines de curling qui ont remporté le championnat dans leurs clubs respectifs. C’est la 
première fois que le Nunavut y est représenté. C.P. 


Editorial 
LLO : accent sur les 
initiatives locales 


Avec la mise en œuvre de la Loi sur Îles 
langues officielles (LLO) viennent différentes 
initiatives visant à favoriser son application. 
Le bulletin trimestriel 41-42, qui fait référence 
aux articles 41 et 42 de la Loi est l’une d’elles. 
Rédigé dans les deux langues officielles du 
Canada, 1l s’adresse tout particulièrement aux 
communautés minoritaires de langue officielle 
ainsi qu'aux fonctionnaires fédéraux qui ont à 
veiller à la mise en œuvre de la LLO. 

Bien entendu, les bons coups y sontsurlignés 

| à gros traits. Dans la dernière édition, on parle 
Caroline Pelletier des radios communautaires et des communau- 
tés de langue officielle en situation minoritaire 
qui ont pu faire valoir leur point de vue devant le CRTC lors d’une audience sur les 
services de radiodiffusion. « On y mentionne particulièrement le rôle clé que jouent 
les radios communautaires dans le reflet des communautés de langue officielle en 
situation minoritaire », note l’ Alliance des radios communautaires (ARC) du Ca- 
nada. L’ARC du Canada y va de ses critiques à l’endroit de Patrimoine canadien. 
Je me permettrai donc un certain scepticisme. 

Il faut néanmoins reconnaître que c’est un bon début que Patrimoine canadien 
donne la parole aux communautés de langue officielle dans l’application de la 
LLO. On ne s’attendait pas à moins. Mais il faudra être patient pour voir si ces 
communautés ont été entendues. 

Pour l’instant, on peut poursuivre notre lecture des exploits du gouvernement 
du Canada relativement à la mise en œuvre de la Loi sur les langues officielles à 
travers le bulletin 41-42. Et malgré notre difficulté à croire que des avancées signi- 
ficatives soient possibles dans un avenir rapproché, on peut se réjouir de voir des 
initiatives mises de l’avant par de simples fonctionnaires au sein des communautés 
francophones en situation minoritaire. 

C’est aussi dans l’édition d’octobre qu’est relatée l’implication de Kristy Framp- 
ton, de Parcs Canada, à la radio communautaire francophone d’Iqaluit. Même si des 
exemples comme celui-ci peuvent sembler si peu, en bout de ligne, ce sont ces petites 
initiatives qui font une réelle différence 
dans le quotidien des communautés 
minoritaires de langue officielle. 

Le bulletin 41-42 est disponible en 
ligne : http://patrimoinecanadien.gc.ca/ 
bulletin4]-42/ 
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face le Nunavut. 
Samedi 28 novembre au Parish Hall de 14h à 17h 


Friperie au Franco-Centre 
L'École des Trois-Soleils organise une friperie le 
dimanche 29 novembre au Franco-Centre (#981). 
Infos : Annie 979-5849 
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Le Nunavoix 


TéL. : (867) 979-4606 poste 24 du Nunavut 
Téléc. : (867) 979-0800 
Courriel : cpelletier@nunafranc.ca 


Bédacttice én chef: Pour collaborer au Nunavoix en tant que 
Caroline Pelletier Journaliste ou photographe ou pour inscrire 
Collaborateurs vos activités dans nos petites annonces com- 
Cécile Guérin et Ed Maruyama munautaires, veuillez communiquer avec 
Le Nunavoix est un journal hebdoma- nous au (867) 979-4606 poste 24. 

daire réalisé par Nunafr@nc communi- Découvrez-nous sur le web : 

cations et est distribué grâce à l’aimable www.lenunavoix.ca 

collaboration de L’Aquilon. 
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VOLCAN S EN ÉRUPTION 


Ces petits atolls du Pacifique ont été battus par une forte tempête et, en plus, leur volcan vient d'entrer en 
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Justice territoriale 


Quatre coups de feu avec 
une seule intention : tuer 


Emrah Bulatci est reconnu coupable de meurtre au 
premier degré du gendarme Christopher Worden 
par le jury de la Cour suprême des TNO. 


Maxence (Jaillet 


Le verdict est tombé le matin du jeudi 
19 novembre 2009. Après seulement 
quatre semaines d’audience sur les sept 
annoncées, le procès d’Emrah Bulatci, 
s’estachevé sur le jugementunanime des 
douze jurés. Lorsque le porte-parole du 
jury s’est levé, 1l a énoncé en trois mots 
le résultat de leur délibération : Guilty as 
charged. Soulagée, la veuve du gendarme 
Worden qui se tenait au premier rang 
de cette Cour remplie, n’a pu refouler 
ses sanglots. Le tueur, assis au banc des 
accusés, a plongé sa tête entre ses mains 
jusqu’à la levée de l’audience, quelques 
minutes plus tard. 

Dès le début du procès, Emrah Bulatc1 








qui vendait de la drogue à Hay River en 
octobre 2007, avait prétendu avoir tiré 
sur l’agent de la Gendarmerie Royale du 
Canada qui le pourchassait, sans vouloir 
délibérément le tuer (deux balles dans les 
jambes pour le stopper, et deux balles 
accidentelles qui se sont logées dans 
le cou de l’agent). Les procureurs de la 
Couronne avaient quant à eux accusé 
l’homme de 25 ans, d’avoir asséné les 
deux fatales dernières balles avec l’in- 
tention de tuer le policier. 

Entre le verdict et la sentence, la fa- 
mille Worden ainsi que le commandant 
de la division G dont Chris Worden était 
membre depuis 2002 ont tenu à déclarer 
leur satisfaction. « Aujourd’hui, justice 
a été rendue », a débuté John Worden, 











La famille Worden à la suite du verdict : de gauche à droite, en arrière, Michael, Peter, 
Cathy et Shelley Worden. En avant, Jodie, John et Mary Ann Worden. 


le père du défunt. Entouré de sa femme, 
de ses trois autres enfants et de sa belle- 
fille, M. Worden a porté hommage à son 
fils qui a, selon lui, suivi ses instincts et 
savait que le désormais condamné devait 
être arrêté et placé hors de circulation. 
« Il est passé à l’action pour assurer la 





sécurité des résidents de Hay River », 
a-t-1] proclamé. 

Dans l’après midi, le juge Vertes a 
condamné Emrah Bulatci à l’emprison- 
nement à perpétuité avec une période 
de sûreté de 25 ans pour ce meurtre au 
premier degré. 








Aélène Soulay 


OTTAWA — Les fraudeurs ne s’attaquent pas qu’aux 
personnes âgées, mais en raison de divers facteurs comme 
l’isolement, le manque d’appui familial et la vulnérabilité 
causée par les problèmes de santé, les aînés sont parti- 
culièrement ciblés par les escrocs, comme l’indique la 
Gendarmerie royale du Canada (GRC) dans un guide de 
sécurité élaboré à l’intention des aînés. 

La fraude en général, toutcomme celle commiseenvers 
les personnes âgées, est présente sous plusieurs formes. 
Denos jours, les fraudeurs s’alimentent à diverses sources 
(sacs à ordures, bacs de recyclage, courriels, numéros de 
téléphone, etc) et s’insinuent dans de nombreux aspects 


@ Administration des services de 
) santé et des services sociaux de 


YELLOWKNIFE 


Au service de Dettah, Fort Resolution, 
Lutsel'Ke, N'Dilo et de Yellowknife 


APPEL D’OFFRES 


Vérification des états financiers 
en fin d’exercice 
RFP #2009/2010-4 


- Yellowknife, TNO - 


L’Administration des Services de santé et des services 
sociaux de Yellowknife (ASSSSY) lance un appel d'offres 
auprès des entrepreneurs qualifiés à fournir des services 

de vérification d'états financiers en fin d’exercice pour les 
exercices 2009-2010, 2010-2011 et 2011-2012. Veuillez 
consulter le cadre de référence pour de plus amples 
renseignements concernant les tâches et les responsabilités 
de l'entrepreneur. 


Les offres cachetées doivent parvenir à l'Administration des 
services de santé et des services sociaux de Yellowknife, 
Gestionnaire, Contrats et administration, C.P. 608, 
Yellowknife NT X1A 2N5, au plus tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 4 DÉCEMBRE 2009. 


Renseignements généraux : 
Candace M. Cousineau 
Tél. : 867-920-3145 
Fax : 867-873-0661 
Courriel : candace_cousineau@gov.nt.ca 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest s'applique à 
cet appel d'offres. 


Le Ministère n’est pas tenu d'accepter l'offre la 
moins disante ou toute offre reçue. 








de la vie quotidienne des citoyens. Essentiellement, la 
ruse constitue leur arme principale. 

Évidemment, le meilleur moyen de se protéger contre 
la fraude est d’apprendre à l’identifier. Voici donc un bref 
survol de quelques types de fraude qui font constamment 
de nouvelles victimes. 

Le vol d'identité est, depuis quelques années, en nette 
recrudescence et pose aux services policiers spécialisés 
dans ce type de crime de sérieux défis. Dans les cas de vol 
d’identité, les fraudeurs usurpent soit le nom, l’adresse, le 
numéro d'assurance sociale ou les informations bancaires 
de leurs victimes à leur avantage. Souvent, les victimes se 
retrouverontresponsables de dettes quinesontpasles leurs 
et leur réputation en matière de crédit pourrait en souffrir. 
Pour éviter d’être victime de vol d’identité, 1l est recom- 
mandé d’être extrêmement prudent avec les documents 























as 
Territoires du 
Nord-Ouest Transport 


APPEL D’OFFRES 


Remplacement d’un ponceau 
CT100877 


Route Mackenzie (route 1), kilomètre 28,1 


Le travail consiste à enlever et à éliminer le ponceau 
existant et à en installer un nouveau. 


Les offres cachetées doivent respecter les conditions 
précisées dans les documents d’appel d'offres et doivent 
parvenir au bureau des contrats du ministère des Transports 
de Hay River ou de Yellowknife au plus tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 8 DÉCEMBRE 2009. 


On peut se procurer les documents d’appel d'offres à 
compter du 23 novembre 2009 aux endroits précités. 


Veuillez noter qu’une rencontre avant soumission aura lieu 
à 10hle 1° décembre 2009, au 1° étage du Highways 
Building, à Yellowknife. 


Renseignements généraux : Charlene Lloyd 


Tél. : 867-920-8001 


Peter Praetzel 
Tél. : 867-920-6469 


Renseignements techniques : 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l’Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cet 
appel d'offres. 


Pour obtenir plus d’information sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 





Les personnes âgées, 
cible de prédilection des fraudeurs 








qui contiennent des renseignements personnels. 

Dans le même ordre d’idées, la fraude par carte de 
crédit peut être commise par un étranger qui s'empare de 
votre carte ou de vos informations personnelles et ban- 
caires, mais aussi par un proche qui se sert de votre carte 
de crédit sans votre consentement. Toute personne qui 
perd ou se fait voler une carte de crédit devrait contacter 
immédiatement la société qui a émis la carte. De plus, 
tout cas présumé de fraude ou de manœuvre frauduleuse 
devrait être signalé à la police. Afin de prévenir ce type de 
fraude, ilest conseillé de bien vérifier vosrelevés mensuels 
de cartes de crédit et de vous méfier des achats dont vous 
ne Vous souvenez pas. 

La fraude par loterie est un type de fraude où des gens 
communiquent avec vous, soit par courrier, au téléphone 
ou par le biais d’Internet, pour vous annoncer que vous 
avez gagné un prix. La réception dudit prix est toujours 
conditionnelle à l’envoi d’une somme d’argent. Par 
contre, votre prix ne se matérialise jamais. Afin d’éviter 
de tomber dans le piège tendu par ce genre de fraude, 1l 
est important de se méfier des concours auxquels on ne se 
souvient pas avoir participé. De plus, 1l n’est pas normal 
qu’une personne demande d’envoyer un montant d’argent 
afin de recevoir un prix. 

La fraude en matière d’investissement est dangereuse, 
car elle peut impliquer de grosses sommes d’argent qui 
mêneront à des pertes considérables, laissant les victimes 
complètement démunies sur le plan monétaire. Si vous 
recevez une offre d’investissement qui vous promet des 
revenus alléchants rapidementetsans risque, ilestconseillé 
de faire de plus amples recherches avant d’accepter. 
Méfiez-vous particulièrement des gens qui vous mettent 
de la pression et vous poussent à prendre une décision 
sur-le-champ. De plus, l’amitié ou les liens familiaux ne 
représentent en aucun cas une garantie d’honnêteté. Dans 
de tels cas, 1l est important de ne pas laisser ses choix être 
guidés par l’appât du gain. 

Par ailleurs, même s1 la plupart des ventes par porte-à- 
porte sontlégitimes, elles peuventparfois être frauduleuses 
et 1l est important de demeurer prudent face à des offres 
de biens ou de services non sollicités. Les demandes de 
paiement à l’avance ainsi que les offres à durée limitée 
qui exigent un engagement immédiat de la part du client 
constituent des signaux d’alarme qu’il ne faut pas négli- 
ger. Avant de signer quoi que ce soit, renseignez-vous sur 
l’entreprise avec laquelle vous songez faire affaire. 

Comme personne n’est à l’abri des fraudeurs, 1l 
revient à tous de s’outiller afin de les mettre en échec. 
Dans les cas où le mal est déjà fait, la meilleure chose 
à faire est d’alerter les autorités policières. 






































£dith Vachon-Raymond 


L’idéen’estpasnéehier, 
de voir le web changer 
de visage et prendre des 
proportions différentes 
dans la vie des gens. Cette 
tendance, que certains 
appellent, à tord ou à ra1- 
son, le web 2.0, désigne 
surtout une nouvelle façon 
d'utiliser Internet, mais en 
socièté. Il s’agit d’une di- 
mension relationnelle qui 
s’agoute avec, entre autres, 
les réseaux sociaux. Dans 
tout ça, les entreprises de 
presse ont tôt fait de réali- 
ser qu’il s’agissait d’une 
opportunité intéressante 
de se mettre de pair avec le 
phénomène et d’attirer les 
gens sur leur site. L’Aqui- 
lon, quant à lui, examine 
aussi ces possibilités afin 
de demeurer le plus près 
de son lecteur et de ses 
besoins. 

















Les réseaux sociaux et 
l'information, 
vraiment? 

Dans un article paru sur 
Canoë.ca, on mentionne 
« [qu’au lieu de s’asseoir 
pendant une demi-heure 
pour lire un journal ou 
visionner un bulletin télé- 
visé, les gens ont tendance 
à consulter les nouvelles 
au fur et à la mesure de 
la journée. »* En est-on 
réellement rendu là ou est- 
ce seulement une tendance 
éphémère? Personne ne 
répond la même chose à 
ces questions, lanouveauté 
de toute cette ère informa- 
tique en prend plusieurs 
par surprise. Pas étonnant 
que la majorité des néolo- 
gismes soient aujourd’hui 
reliés à cet univers (ré- 
seautage, blog, chat) . Le 
nouveau dictionnaire 2009 
de l’université d'Oxford 
a même consacré le mot 
«<unfriend » comme un des 
mots de l’année. On parle 
de «unfriend » pour dési- 
gner l’action de supprimer 
un ami d’un réseau social, 
comme Facebook. 

Tristan Péloquin, jour- 
naliste pour La Presse et 
ancien blogueur, explique 
que le journal s’est adapté 
àcettenouvelleréalitéavec 
son site web, Cyberpresse. 
Dorénavant, une page de 

















fan a été créée au nom de 
Cyberpresse, ainsi qu’un 
compte Twitter. Puis, via 
ces deux réseaux sociaux 
lesnouvelles sont diffusées 
tout au long de la jour- 
née, plus facile d’attirer 
l'attention sur la nouvelle 
maintenant. «La différence 
avec Twitter et Google, 
par exemple, c’est que 
sur Twitter les pages sont 
indexées en temps réel », 
explique-t-il, alors que sur 
un moteur de recherche 
comme Google les mises 
à Jour se font aux trois ou 
quatre Jours. Cette instan- 
tanéité d’information per- 
mise par les sites comme 
Twitter et Facebook se 
conjugue alors à la possi- 
bilité pour les lecteurs de 
recevoir leurs nouvelles 
instantanément. Une façon 
directe de recevoir l’infor- 
mation, comme le font à 
la télévision les réseaux 
continus d’information 
(LCN, RDI, etc.…..). 
Tristan Péloquin précise 
que sur Cyberpresse, près 
de 15% de l’affluence pro- 











as 
Territoires du 
Nord-Ouest Justice 


L’Aquilon et les réseaux sociaux 


S’adapter aux 
nouvelles réalités 


Depuis quelques années, le web tend à se modifier. Les réseaux sociaux comme 
Facebook ou encore Twitter, sont propulsés à une vitesse fulgurante sur la 
srande toile et s’immisce dans la vie des gens. Le monde de l’information 

suit la tangente et même les petits journaux comme L’Aquilon 
doivent trouver leur place dans ce grand monde... 


vient des réseaux sociaux. 
M.Péloquin précise toute- 
fois qu’il esttrès difficile de 
savoircequ'’ilenseraitsans 
ces réseaux, donc desavoir 
la pertinence de ceux-cien 
information. Toujours est- 
il qu’ils ont une influence 
certaine pour le moment. 
« Il ne faut pas virer fou 
non plus! », explique-t-il, 
en faisant référence aux 
demandes que font cer- 
tains employeurs à leurs 
journalistes pour que ces 
derniers tiennent un blog. 
«Le blog, c’était lamode:il 
y a deux ou trois ans, mais 
c’est un entre-deux qui ne 
rapporte pas tant que Ça », 
commente-t-1l par rapport 
à son expérience. 

Au journal L’Aquilon, 
on tente de suivre la mar- 
che et de répondre à cette 
tendance avec le plus de 
précision possible, compte 
tenu de nos mandats. Il 
y a deux semaines, un 
groupe officiel a été créé 
sur Facebook et un compte 
Twitter est en branle. Nos 
lecteurs sont invités à 











DEMANDE DE PROPOSITIONS 


La non-violence : une enquête 
communautaire basée sur la force 
SC418916/PM008951 


- Diverses collectivités, TNO - 


Le ministère de la Justice invite les propositions de 
personnes et d'organismes qualifiés pour effectuer 

une recherche active afin de réaliser un vidéo sur les 
comportements non violents des hommes dans le cadre 
de leurs relations. Les témoignages seront recueillis auprès 
d’un minimum de cinq représentants des cinq régions des 
Territoires du Nord-Ouest (TNO). 


Les propositions cachetées doivent parvenir à l’Agent des 
achats, Ministère de la Justice, Gouvernement des TNO, 
6° étage du palais de justice, 4903, 49° Rue, Yellowknife NT, 


au plus tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 18 DÉCEMBRE 2009. 


Les personnes et les organismes intéressés peuvent 
obtenir les documents de demande de propositions en 
communiquant avec l’agent des achats. 


Renseignements généraux : 


Ben Singer 


Agent des achats 
Gouvernement des TNO 

Tél. : 867873-7311 

Courriel : ben_singer@gov.nt.ca 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l’Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cette 


demande de propositions. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 
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Territoires du 
Nord-Ouest Transport 


APPEL D’OFFRES 


Remplacement d’un ponceau 
CT100878 


Route Liard (route 7), kilomètres 77, 
133,6 et 206,1 


Le travail consiste à enlever et à éliminer les ponceaux 
existants et à en installer de nouveaux. 


Les offres cachetées doivent respecter les conditions 
précisées dans les documents d’appel d'offres et doivent 
parvenir au bureau des contrats du ministère des Transports 
de Fort Simpson, de Hay River ou de Yellowknife au plus 
tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE 15 DÉCEMBRE 2009. 


donner leur opinion sur le 
phénomène, à mentionner 
ce qu’ils aimeraient rece- 
voir comme information 
et comment, ainsi qu’à 
adhérer à notre groupe 
pour suivre de près ce qui 
se passe aux Territoires du 
Nord-Ouest. 


On peut se procurer les documents d’appel d'offres à 
compter du 23 novembre 2009 aux endroits précités. 


Veuillez noter qu’une rencontre avant soumission aura lieu 
à 10hle 1° décembre 2009, au 1° étage du Highways 
Building, à Yellowknife. 


Renseignements généraux : Charlene Lloyd 


Tél. : 867-920-8001 





Peter Praetzel 
Tél. : 867-920-6469 


Renseignements techniques : 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le chapitre 
5 de l’Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cet 
appel d'offres. 


*Source: « Journaux 
américain - Le web plus 
populaire que l’imprimé », 
tré d’un article de Michel 
Munger de l’Agence QMI, 
paru le 23 novembre 2009 
(http://bit.Iy/64udoK) 


Pour obtenir plus d’information sur les possibilités de 
contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 








SOCIÉTÉ D'HABITATION DES 


| ERRITOIRES DU NORD-OUEST 


APPEL D'OFFRES 


#110-0410-20-33 
Programme d’approvisionnement en matériaux 
par la route de glace pour 2010 
— Diverses collectivités, TNO — 


L'appel d'offres vise l’approvisionnement en matériaux de construction de maisons pour les 
unités suivantes, livraison FOB dans les collectivités suivantes : 


District du Slave Nord 


Conception de logement... UNE UNITÉ suisses Wha Ti, INO 
Conception de logement... LINE NÉS 2e ces Gameti, TNO 
District du Nahendeh 

Conception de logement... une unité ........................... Nahanni Butte, TNO 


District du Sahtu 
Conception d’un immeuble de deux 


logements de deux chambres ..…..............…. UNE LIN. ne an Tulita, TNO 
Conception d’un immeuble de deux 
logements de deux chambres ..…...............…. une unité... Fort Good Hope, TNO 


L'appel d'offres concerne les ensembles de marchandises suivants : 


Marchandises PM # BDSN BDN BDS 
Bois de construction de 

dimensions courantes PM #009002 PM #009017 PM #009027 
Divers articles de menuiserie 

préfabriqués et accessoires PM #009004 PM #009018 PM #009028 
Couverture sur fermes PM #009005 PM #009019 PM #009029 
Armoires de cuisine et meuble lavabo PM #009006 PM #009020 PM #009030 
Fenêtres PM #009007 PM #009021 PM #009031 
Fondations sur cric à vis PM #009008 
Appareils mécaniques PM #009009 PM #009022 PM #009032 
Appareils électriques 

(électroménagers compris) PM #009011 PM #009023 PM #009033 
Réservoirs de mazout PM #009012 PM #009024 PM #009034 
Pieds pour réservoir PM #009013 PM #009025 PM #009035 
Réservoirs d’eau et d'eaux usées PM #009015 PM #009026 PM #009036 


Les offres cachetées doivent parvenir au Bureau de la gestion des approvisionnements, 
Société d'habitation des Territoires du Nord-Ouest, Centre Scotia, 10° étage, C. P. 2100, 
Yellowknife NT X1A 2P6, au plus tard à : 


15 H, HEURE LOCALE, LE VENDREDI 4 DÉCEMBRE 2009. 


Les entrepreneurs intéressés peuvent présenter une offre pour l’un ou l’autre ou la totalité des 
ensembles de marchandises précitées. Des contrats distincts seront octroyés pour l'ensemble 
des groupes de marchandises pour toutes les unités de chacun des districts. 


Afin d’être prises en considération, les offres cachetées doivent être remises sur les 
formulaires prévus à cet effet et être accompagnées du cautionnement énoncé dans les 
documents d'appel d'offres. 


Renseignements généraux : Mel Lafferty 
Gestionnaire, gestion des approvisionnements 
Tél. : 867-873-7867 


Fax : 867-669-9913 


La politique d'encouragement aux entreprises du gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 
et le chapitre 5 de l'Accord sur le commerce intérieur s'appliquent à cet appel d'offres. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités de contrats, 
consultez le www.contractregistry.nt.ca 
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Hockey masculin aux Jeux 


Les meilleurs joueurs aux Olympiques pour y rester 


Simon Cremet - Franco Médias 2010 


OTTAWA — Plusieurs observateurs ont poussé un 
soupir de soulagement, à l’aube de saison 2008-2009 
de la Ligue nationale de hockey (LNH), quand le com- 
missaire Gary Bettman a annoncé que les joueurs de 
son circuit pourraient bel et bien participer aux Jeux 
olympiques d’hiver de 2010. 

Le grand jour approche à Vancouver, et on oublie 
peu à peu que d’ici quatre ans, le débat reviendra quant 
à savoir si les joueurs de la LNH seront autorisés à 
participer aux Jeux de Sotchi, en Russie. Cependant, 
même s1 les autorités semblent faire durer le suspense, 
les partisans n’ont pas raison de s’inquiéter. 

La Ligue nationale hésite à laisser ses joueurs parti- 
ciper aux Olympiques. Les propriétaires y voient une 
perte potentielle de profit, la saison faisant relâche à 
un moment critique du calendrier, et les équipes ont 
peur de voir leurs joueurs s’y blesser. 











SOCIÉTÉ D'HABITATION DES 
TERRITOIRES DU NORD-OUEST 


Directeur de district, Slave Sud 
Hay River, TNO 
Poste à durée indéterminée 


Les fonctions de ce poste consistent à effectuer 
l'orientation, le leadership stratégique et la gestion de la 
mise en œuvre et de la prestation de tous les programmes 
et services de la Société d'habitation des Territoires du 
Nord-Ouest (SHTNO), autant à l'échelle régionale que 
communautaire. Le titulaire du poste relève du vice- 
président, programmes et opérations de district, en poste à 
Yellowknife. 


Le directeur de district assume la responsabilité globale de 
la prestation efficace des programmes et des services de la 
SHTNO dans les collectivités du district. Le titulaire du poste 
se conforme à l'ensemble des politiques et des procédures 
qui régissent les programmes primaires de la Société 
d'habitation, y compris le programme de logement social 
et les programmes Options de logement. 


L'objectif du directeur de district est de remplir le 

mandat de la SHTNO tout en favorisant le renforcement 
des capacités et le développement communautaire. 

Cela comprend tous les aspects de la surveillance des 
programmes : l'acquisition de terres, la préparation de 
contrats, le lancement d'appels d'offres et l'attribution de 
grands et de petits projets d'immobilisations, sans oublier 
la construction et la rénovation de logements, notamment 
des logements sociaux et des logements du marché locatif, 
ainsi que les projets spéciaux, comme les logements pour la 
GREC et les programmes d'accès à la propriété. 


Il s'agit d'un poste essentiel au sein de l'organisme 
puisqu'il est aux premières lignes de la prestation de 
programmes et de services dans la région. Le directeur 

de district est facilement accessible aux politiciens de 

la région, aux leaders de la collectivité, aux conseils de 
bande, aux organismes de gouvernements autonomes, aux 
entrepreneurs et aux résidents et il doit être capable de 
réagir à des problèmes et à des situations qui font l'objet 
d'une surveillance étroite. 


Les connaissances, les compétences et les habiletés 
nécessaires à l'exécution de ces tâches sont généralement 
acquises par l'obtention d'un diplôme universitaire en 
administration publique, en sciences politiques ou en 
administration des affaires, jumelée à un minimum de 

cinq années d'expérience reconnue à titre de cadre 
intermédiaire dans le Nord. Les combinaisons de formation 
et d'expérience équivalentes pourraient être prises en 
considération en fonction de chaque cas. 


Le traitement est actuellement à l'étude. En sus du 
traitement, l'employeur versera une allocation annuelle de 
vie dans le Nord de 5 800 f. 


N° du concours : 2009-93-7269 
Date limite : 30 novembre 2009 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Centre des services des ressources humaines de Hay River, 
62 Woodland Drive, bureau 209, Hay River NT XOE 1G1. 
Fax : 867-874-5095; courriel : jobshayriver@gov.nt.ca 


+ Nous prendrons en considération les expériences 
équivalentes et les demandes d'affectation provisoire. 

e Nous établirons une liste de candidats admissibles 
à partir de ce concours afin de pourvoir des postes 
semblables à durée déterminée ou indéterminée. 

e Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire 
sont des conditions préalables pour certains postes. 

+ Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 
du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 

+ _ Pour obtenir une copie de la description de poste, 
consultez le www.hr.gov.nt.ca/employment 





On parle de Vancouver comme des derniers Jeux des 
athlètes de la LNH. Les Olympiques de 2014 seront 
cependant en Russie, mère patrie de quelques-unes des 
têtes d’affiche du circuit Bettman, notamment Evgeni 
Malkin et Alexander Ovechkin, qui ont ouvertement 
admis être prêts à accepter suspension et mise à l’amende 
pour représenter leur pays à domicile. 











« Les Olympiques constituent une chance unique 
de voir les meilleurs joueurs du monde s’affronter, 





affirme John Misley, vice-président aux opérations 
hockey de Hockey Canada. C’est un spectacle qu’on 
ne voit pas aux Championnats du monde, n1 en finale 
de la Coupe Stanley. » 


Pendant ce temps, à Hay River, une équipe féminine est en pleine action, 


certaines des joueuses, attentives, y vivant leur premier tournoi. 


Petites annonces 





Voyages 
Costa Rica, Villas de luxe à louer sur la côte du Paci- 
fique. Près de tous les services (4km).2 à 6 pers. Tous 
les détails sur www.villaslasflores.net 
Services divers par des élèves 

ASCADOS, l'entreprise des élèves de la 9° à la 11° année 
de l'École Allain St-Cyr est prête à vous servir. Service 
de traiteurs, gardiennage et animation de fêtes pour 
enfants, déneigement, promenade de chiens, services 
administratifs et tout autre demande. Nous rammas- 
sons des fonds pour deux voyages: un échange étdi- 
ant avec des nouveaux immigrants de Montréal et un 
projet de développementcommunautaire dans un pays 
d'Amérique centrale. Encouragez-nous et aidez-nous 


COLLÈGE 
AURORA 


Instructeur en tuyauterie 
Thebacha Campus Fort Smith, TNO 
Poste à durée déterminée jusqu'au 30 juin 2010 


Le traitement initial est de 37,39 $ l'heure (soit environ 
71 507 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 5 965 $. 

N° du concours : 2009-73-7275 

Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un 


candidat qualifié soit trouvé 


Faire parvenir sa candidature, en inscrivant le numéro 
de concours, à l'adresse suivante : Centre des services 
des ressources humaines de Fort Smith, C.P 876, Fort 
Smith NT XOE OPO. Fax : 867-872-3298; courriel : 
jobsfortsmith@gov.nt.ca. 


Nous prendrons en considération les expériences 
équivalentes et les demandes d'affectation provisoire. 
Nous établirons une liste de candidats admissibles pour 
des postes semblables. 

Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire 
sont des conditions préalables pour certains postes. 

Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 

du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 
Pour obtenir une copie de la description de poste, 
consultez le www.hr.govnt.ca/employment 





à atteindre notre but! Nous accepterons gracieuse- 
ment vos dons! Vous pouvez rejoindre ASCADOS 
par courriel à ascados@hotmail.com ou au téléphone 
à (867) 873-3223. 

Services en informatique 
P.C. Computer, la solution à tous vos problèmes informa- 
tiques. Pour un service en français à domicile, appelez au 
445-2809. 

Petites annonces 

Placez une annonce dans les journaux francophones à 
travers le Canada, Choisissez une région ou tout le réseau 
— c'est très économique! Contactez-nous à l’ Association 
de la presse francophone au 1 800 267-7266, par courriel 
à petitesannonces@apf.ca ou visitez le site Internet www. 
apf.ca et cliquer sur l'onglet PETITES ANNONCES. 


Le Commission scolaire francophone 
« Territoires du Nord-Ouest 


Suppléant (e) recherché (e) 


La Commission scolaire francophone est à 
la recherche de suppléant(e) pour l’École 
Allain St-Cyr de Yellowknife. La maîtrise du 
français est requise. 


S1 vous êtes intéressé veuillez faire parvenir 
votre curriculum vitae : 
Marie LeBlanc-Warick, 
Directrice générale adjointe 
4920, 51e rue, C.P. 1980 
Yellowknife (TNO) X1A 2PS5 


Téléphone: (867) 873-6555 
Télécopieur: (867) 873-5644 
Courriel: csitno@gov.nt.ca 
Site web : www.csftno.com 





Le Canadien de Montréal 


Mauvais choix? 


Alain Sessette EX 

On entend parfois des 
critiques sévères sur les 
activités de repêchage du 
- Canadien au cours des der- 
2 nières années. Le difficile 

7. début de saison des jeunes 

AW 1 joueurs de l’équipe, de Price 
fe à Kostitsyn, en passant par 
HU les Pacioretty, Latendresse 
"et Lapierre, semble en effet 
pointer vers des faiblesses dans le système de recru- 
tement. 











Pourtant, au cours des dernières saisons, la prin- 
cipales référence en matière d'évaluation des espoirs 
de chacune des équipes (Hockey future) classait le 
Canadien parmi les cinq meilleures équipes. Cette 
année, avec les échanges et la promotion de certains 
jeunes, le club est redescendu au 13° rang. 














Certes, 1l y a une faiblesse dans l’évaluation de 
Hockey Future qui repose sur le potentiel de chacun 
des jeunes espoirs. Il faut ensuite regarder les perfor- 
mances réelles de ces jeunes une fois qu’ils atteignent 
la LNH pour vraiment évaluer le travail du système 
de repêchage du club. 








Pour la plupart des critiques acerbes, la plus grande 
faiblesse repose sur le côté anecdotique de leur ar- 
gumentation. La critique la plus fréquente souligne 
le choix de repêchage du Canadien en 2003, Andreï 
Kostitsyn qui fut sélectionné au 10° rang, avant cer- 
tains joueurs talentueux comme Ryan Getzlaf, Brent 
Seabrook, Dustin Brown, Zach Parisé et Mike Richard. 
Ou encore, surtout quand 1l joue mal, ce qui a été le 
cas de ses cinq derniers mois d’activité, l’année 2005 
et le choix de Carey Price au 5° rang, avant des Joueurs 
comme Kopitar ou Setoguchi. 


À mon avis, pour poser un jugement plus rigoureux 
sur la qualité du système de recrutement du Canadien, 
il faut effectuer une analyse un peu plus exhaustive. 
En fouinant 1c1 et là sur Internet, j’ai pu mettre la main 
sur certains faits intéressants. Une analyse des choix 
de première ronde de 1999 à 2006 présente certaines 
statistiques intéressantes. L’analyse arrête à 2006 car 
après cette séance de repêchage, une bonne majorité 
des choix joue encore dans les rangs juniors ou dans 
les clubs écoles. 

















L'analyse regarde d’abord la position moyenne 
du club dans ses choix des huit années en question. 
L'équipe qui a sélectionné le plus parmi les premiers 
a été Columbus (premier repêchage en 2000) avec un 
rang moyen de repêchage de 5,3. Viennent ensuite 
des clubs comme Pittsburgh (8,5), Minnesota (8,9) 
et Atlanta (9,1). Les équipes qui ont sélectionné en 
moyenne le plus loin en première ronde sont Dallas 
(26,7), Détroit (24,0 mais ils n’ont sélectionné que 
deux fois, ayant échangé leur choix de premières ron- 
des en six occasions) et New Jersey (23,9). Montréal, 
quant à lui, a une moyenne de 14,2, une position de 
mi-peloton. 








La deuxième partie de l’analyse regarde un indice 
de succès d’un choix de repêchage soit le nombre de 
matchs disputés en moyenne par tous les choix des 
équipes. Vancouver remporte la palme de ce côté, ses 
sélections de première ronde ayant disputé en moyenne 
324 matchs. Suit Atlanta (265), Ottawa (262) et Pitts- 
burgh (261). Les pires résultats reviennent à Tampa Bay 
(70), Colorado (79) et les Rangers (79). En moyenne, 
les choix de première ronde de Montréal ont disputé 
185 matchs, là aussi un résultat de mi-peloton. 











La logique dicte que les équipes qui choisissent en 
premier devrait aussi obtenir la meilleure moyenne 
de matchs disputés par ses choix de repêchage. Une 
comparaison a donc été faite entre la position moyenne 
de repêchage et la moyenne de matchs disputés. Les 








trois meilleures équipes sont Ottawa (+20 car Ottawa 
se situait au 23° rang pour la position moyenne de 
repêchage et au 3° rang pour le nombre de matchs dis- 
puté en moyenne par ses choix), Philadelphie (+16) et 
Vancouver (+12). Les pires équipes ont été les Rangers 
(-20), Tampa Bay (-11). Ici encore, Montréal à —2 se 
retrouve entre les deux extrémités, ayant donc obtenu 
des résultats qui reflètent bien leur position usuelle 
au repêchage. 





Ces statistiques ne disent pas tout, j’en suis bien 
conscient surtout qu’elles couvrent deux années de 
repêchage sous Réjean Houle, deux années sous André 
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Savard et quatre années sous Bob Gainey. De plus, 
en se concentrant uniquement sur la première ronde, 
cela passe sous silence de bonnes acquisitions faite 
plus loin comme les choix de Zetterberg pour Détroit, 
Maxime Talbot pour Pittsburgh ou celles de Streit et 
de Halak pour Montréal. 








En résumé, le système de repêchage du Canadien 
peut s’améliorer. Avec le système actuel cependant, 
la seule avenue d’amélioration du club repose sur un 
meilleur positionnement lors des repêchages que ce 
soit par le biais de transactions impliquant des choix 
de repêchage ou en finissant plus bas au classement. 





Il 


Latendresse échangé 
Prenez connaissance de ma réaction à cet échange en 
exclusivité sur www.aquilon.nt.ca. 


as 
Territoires du 
NTe]re Met; 


Coordonnateur du programme de 
promotion de la santé 


Ministère de la Santé 

et des Services sociaux 

Services à l’enfance et à la famille 
Poste à durée déterminée jusqu'au 31 mars 2071 

Le traitement initial est de 35,73 $ l'heure (soit environ 69 674$ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450$. 


N° du concours : 2009-49-7273-2 
Date limite : 4 décembre 2009 


Adjoint administratif 
Ministère de l'Exécutif 
Opérations de l'Exécutif 

Poste à durée indéterminée 

Le traitement initial est de 28,24 $ l'heure (soit environ 55 068 $ 


par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450 $. 


N° du concours : 2009-11-7281-1 
Date limite : 4 décembre 2009 


Conseiller principal — 
Affaires législatives et juridiques 


Ministère de l'Industrie, 

du Tourisme et de l’Investissement 
Politiques, législation et communications 
Poste à durée déterminée jusqu en avril 2010 


Le traitement initial est de 46,93 $ l'heure (soit environ 91 514 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450$. 

N° du concours : 2009-63-7267-4 

Date limite : 4 décembre 2009 


Analyste principal du réseau 


Ministère des Travaux Yellowknife, TNO 
publics et des Services 

Centre des services de technologie 

Poste à durée indéterminée 

Le traitement initial est de 39,16 $ l'heure (soit environ 76 362 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450$. 

N° du concours : 2009-32-2412-3 

Date limite : 4 décembre 2009 


Yellowknife, TNO 


Yellowknife, TNO 


Yellowknife, TNO D>- 


Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 


Pour obtenir une copie de la description de poste, visitez le : mww.hrgov.ntca/employment 





Analyste de réseau 


Ministère des Travaux 

publics et des Services 

Centre des services de technologie 
Poste à durée indéterminée 

Le traitement initial est de 34,10 $ l'heure (soit environ 66 495 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450$. 


N° du concours : 2009-32-7271-3 
Date limite : 4 décembre 2009 


Agent de correction de relève 
(13 postes) 

Agent-éducateur de relève 
(huit postes) 


Ministère de la Justice 
Service correctionnel 
Poste à durée indéterminée 


Le traitement initial est de 32,60 $ l'heure (soit environ 63 570 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450$. 

N° du concours : 2009-82-7280-3 

Date limite : 4 décembre 2009 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : Services 
de gestion et de recrutement, Edifice Laing, 2° étage, C.P. 1320, 
Yellowknife NT X1A 219. Fax : 867-873-0281: courriel : 
jobsyk@gov.nt.ca 


Officier de justice de niveau Il 


Ministère de la Justice Hay River, TNO 
Tribunaux des TNO 


Poste à durée indéterminée 

Restreint aux candidats domiciliés dans un rayon de 40 km de Hay 
River. 

Le traitement initial est de 30,31 $ l'heure (soit environ 59 104 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 5 800 $. 


N° du concours : 2009-82-7284 
Date limite : / décembre 2009 


Faire parvenir sa candidature à l’adresse suivante : Centre 
des services des ressources humaines de Hay River, 62, Woodland 
Drive, bureau 209, Hay River NT X0E 1G1. Fax : 867-874-5095; 
courriel : jobshayriver@gov.nt.ca 


Yellowknife, TNO 


Yellowknife, TNO 


e Nous prendrons en considération les expériences équivalentes et les demandes d'affectation provisoire. e Nous établirons une liste de 
candidats admissibles à partir de ces concours pour pourvoir des postes semblables à durée déterminée ou indéterminée. + L'obtention d'un 
certificat de santé et la vérification du casier judiciaire sont des conditions préalables pour certains postes. e Afin de se prévaloir des 
avantages accordés en vertu du programme d'action positive du gouvernement, les candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 
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Snowking 


Un triomphe sur grand écran 


Le Snowking, son équipe, sa cour yellowknifienne et surtout son château annuel et éphémère 
sont immortalisés dans un film de 46 minutes. 


/Maxence ‘Jaillet 


C’est ce soir, vendredi 27 novembre, que le docu- 
mentaire Triumph of the chill, portera son allégeance au 
célèbre roi de la neige de Yellowknife sur l’écran géant 
du Centre des arts et de la culture du Nord (NACC). Jay 
Bulckaert, le réalisateur du film, a suivi le déroulement 
du Snowking Festival quatorzième du nom, depuis 
le début des préparations au mois de novembre 2008 
jusqu’à la fin du mois de mars 2009. Le documentaire 
se veut porteur de l’excentricité, de l’éternelle jeunesse 
et de l’esprit de communauté qui auréolent la renom- 
mée de ce personnage ténois, et bien sûr brise la glace 
pour faire ressortir cet homme, Anthony Foliot, qui 
annuellement s’autoproclame roi de la neige le temps 
du mois de mars. 

«Cette collaboration avec Tony a commencé alors que 
Je tournais un vidéoclip dans son château pour le rapeur 
local Godson. On en est venus à mieux se connaître et 
on a commence à parler de faire un documentaire sur 
le Snowking et son château », détaille-t-11. 

Après un an de tournage et de post-production, ce film 
est non seulement empreint d’une démesure nordique 
mails 1l est ficelé par une bande sonore exclusivement 
locale afin de coller le plus possible avec la philosophie 
du festival du Snowking : soutenir la société des Arts 
des TNO. « C’est simple, 1l y a de tout dans le château 
de neige, assure Jay Bulckaert. De la musique, aux 
expositions d’Art en passant par les activités destinées 
aux enfants. Cet espace exerce une telle attraction sur 
le public que c’est une véritable opportunité qui est 
donnée aux artistes locaux de montrer leurs talents. 
Alors 1l était essentiel pour moi de faire intervenir de 
la musique de Yellowknife. » 

Selon le réalisateur, ce sont six ou sept artistes qui 
ont bien voulu donner une de leur pièce pour rythmer le 
documentaire et Jay Bulckaertse demande encore s’ilne 








devrait pas produire un album avec la 
bande sonore. «Nous voulons y aller 
plein gaz avec ce projet en termes 
de production. J’ai monté le film en 
46 minutes plutôt qu’en une heure et 
quelque car c’est un meilleur format 
pour une télédiffusion. Les chaines 
de télé ajoutent des publicités et 1ls 
obtiennent une plage horaire d’une 
heure. J’espère bien aussi, que 
le film soit retenu dans plusieurs 
festivals. Je pense à celui de Banff 
en particulier qui est centré sur les 
productions d’extérieur, et avec le 
château sur la baie gelée, nous ne 
pouvons pas être plus dehors que 
ça », ironise-t-1l. 

Dès 20 heures, en ce soir de pre- 
mière, la presque totalité de l’équipe 
qui aide loyalement à la construction 
du château accompagnera le Snow- 
king en personne. Invité gratuite- 
ment à la projection, le public est 
tout de même encouragé à faire une 
donation afin de contribuer au règne 
hivernal du festival. Pour 20 dollars, 
les amateurs pourronts’attribuerune 
copie DVD du documentaire. Jay 
Bulckaert avoue qu’il y a un peu 
de marketing derrière cette sortie 
un mois avant Noël, mais qu’elle 
coïncide toutefois avec le début du 
remue ménage annuel afin de trouver 
les volontaires, le financement, et 
l’énergie pour construire un autre 
château. 


nn, 


Les mots croisés de chez nous 


PROBLÈME NO 86 Le 


HORIZONTALEMENT 

1- Cardamine. 
Grain de beauté. 
— Garde le silence. 
Se suivent. — Ce qui 
reste dû d'une rente. 
Qui a les nuances de 


l'arc-en-ciel. — Pasteur 
luthérien, évangélisateur VERTICALEMENT 


du Groenland. 1- Perspicaces. 


11- Excitai le désir de quelqu'un. 
— De son prénom, Jean- 
François, il écrivit un livre sur 
M. Robert Bourassa, ex-pre- 
mier ministre du Québec. 

12- Dégénérescence graisseuse 
d'un tissu (pl). — Doublée. 
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Digne de pardon. 

Échelonnée, superposée. — 
Tires le lait des mamelles. 

Il passe à Tolède. 

— Conduits souterrains. 
Devenus tièdes. 

— Corps simples. 

Ville d'Allemagne. — Lichens 
filamenteux poussant sur ces 
vieux arbres. 


Emploi, fonction. — Trait 
sémantique. — À la mode. 
Image d'un édifice. — Pose 
sur quelque chose de solide. 
Les enfants s'en servent 
comme jeu d'adresse. 

Cité légendaire bretonne. 

— Renonçais à 

une procédure. 

Rendre moins lourd. 

— Particule virale. 
Chacune des bandes 


travaillées avec une chaîne de 


couleurs différentes 
aux extrémités d'une 
pièce d'étoffe. 


Relève en sens contraire du 


sens naturel. — Conjonction. 


Personnel. — Les Antilles. 
— Prénom masculin. 
Arrêt de la circulation d'un 
liquide organique. — Brisa 
les dents de quelqu'un. 
Quand il est triste, 1l est peu 
recommandable. — Attirât 
(qu'il) l'attention de. 
Personnes voraces. 

— Dans le nom de la 
capitale du Brésil. 

Un vigneron très ancien. 
— Pâturage d'été, 

en montagne. 


RÉPONSE DU NO 85 
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Jay Bulckaert s'attend à une belle fête au NACC. 





(Photo : Maxence Jaillet) 


Horoscope 


SEMAINE DU 29 NOVEMBRE AU 5 DÉCEMBRE 2009 


A 


Bélier 


BÉLIER 

Vous êtes dans une période où la planète 
Uranus vous apporte des choses qui vous 
obligent à réagir avec clarté et efficacité. 
Cela vous sera vraiment profitable. 


TAUREAU 

Vous avez besoin de vous sentir aimé. 
Vous ne voulez pas perdre voire temps 
dans des situations qui ne mènent à rien. 
La planète Neptune fait que vous êtes 
épuisé de ne pas savoir la vérité. 


GÉMEAUX 
Vous vous sentez mieux qu'avant. Vous 
êtes très bien dans tout ce que vous faites. 
Vous allez vers des choses absolument 
gratifiantes. 


CANCER 

Vous aimez votre vie au plan des sentiments. 
Le Soleil fait que vous commencez un cycle 
qui vous apportera du bonheur. 


LION 

Vous êtes très pressé et tout vous demande 
beaucoup d'efforts. Vous savez ce qui peut 
être bon pour vous. Votre jugement est 
très bien équilibré. 


VIERGE 

Vous avez des changements brusques à 
vivre face à l'élaboration de vos projets. 
Cela vous apportera des surprises mais 


Balance 


VOUS VOUS en sortirez gagnant. 


BALANCE 

Vous avez des choses étonnantes à com- 
prendre dans le domaine de votre vie 
amoureuse. Cela vous apportera de la 
paix. Vous vous sentirez comblé. 


SCORPION 

ILest possible que vous ayez à parler 
beaucoup car vous serez appelé à aider 
des gens dans des circonstances très par- 
ticulières. La planète Vénus fait que cela 
vous donnera une grande part d'amour 
universel. 


SAGITTAIRE 

Vous allez vers plusieurs événements 
d'ordre familial. Cela aura beaucoup 
d'impact sur vous. Vous en serez très 
étonne. Ne craignez rien. 


CAPRICORNE 

Vous aimez énormément les nouveaux 
défis. Cela est très stimulant pour voire 
cerveau. Vous ne voulez jamais vous 
ennuyer. 


VERSEAU 

Vous savez agir pour que tout le monde 
vous apprécie. Cependant, n'oubliez pas 
de penser aussi à vous. C'est primordial. 


POISSONS 

Vous avez un grand sens de l'entraide. 
Vous êtes dans une période qui demande 
beaucoup au plan de votre altruisme. 
Vous en êtes capable. 





